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PRÉFACE. 


L dércriptiotl  de  l’Eglife 
Cathédrale  , qu’  Ofias 
Schadæus  a fait  Impri- 
mer , il  y a loo.  anSj 
étant  devenue  fort  rare* 
i penfée  d’en  donner  une 
nouvelle  , qui  contient  en  détail  les 
chofes  les  plus  remarquables , qui  fe 
trouvent  en  dedans  & en  dehors  de 
cet  Edifice* 


a fait  naître  l 


Ce  petit  Ouvrage*  qui  eft  divifeen 
quatorze  Chapitres,  parie  du  Commem 
cernent*  & de  la  Continuation  de  ce 
Bâtiment*  des  habiles Architeéles*  qui 
Pont  entrepris  & conduit  à ia  perfe# 
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On  y voit  les  Plans  de  l’ancienne 
Si  delà  nouvelle  Cathédrale,  avec  la 
Défcription  exaéle  des  cinq  Portails, 
l’Explication  de  leurs  Statues  & Figu. 
res,  & de  celles,  qui  font  repréfentées 
fur  la  Porte  d’ Airain  & fur  les  Vitra- 
ges peints , qui  contiennent  les  princi- 
paux Myftéres  de  la  Religion  Chrétien- 
ne avec  plufieurs  faits  Hiftoriques  de 
l’Ancien  & du  Nouveau  Teftament. 

Le  Ledeur  y trouvera  la  Défcri- 
ption de  l’Horloge,  des  Orgues , Clo- 
ches, Chapelles &Ornemens  d’Eglife; 
les  Endommagemens , que  les  Tempê- 
tes & les  Incendies  ont  caufés  à l’Eglife 
& à la  Tour  ; il  y verra  les  répara- 
tions , qui  s’y  font  faites  depuis  plu- 
fieurs Siècles  : 

L’on  y a aufli  inféré  plufieurs  Figu- 
res en  Taille-douce,  pour  conferver  la 
mémoire  de  quelques  uns  de  ces  Mo- 
numens , que  nos  Ancêtres  ont  laiffés 
à la  Poftérité  : 11  fervira  outre  cela 
d’inftrudion  tant  pour  le  Public, 

que 


^ (Q)  ? 

que  pour  le  Particulier , qui , |ufqu*içi 
n’aïant  eu  qu’une  connoiflTance  légère 
& fuperficielle  de  cet  Edifice , ne  fe- 
ra pas  fâché  d’en  fayoir  le  précis  & 
les  particularités. 

C’étoit  enfin  en  partie  dans  l’inten- 
tion de  contenter  la  curiofité  de  Mef>, 
/leurs  les  Etrangres,  qu’on  la  entrepris  J 
en  leur  donnant  une  Défcription 
exade  de  la  Tour,  qui , à jufte  titre, 
mérite  le  nom  d’un  Chef  d’œuvre  de 
l’Architedure  5 n’çn  ayant  aucune, 
qui  puilfe  lui  être  comparée , tant 
pour  la  hauteur  & la  folidité,  que 
pour  la  proportion  & la  délicateffé 
des  parties,  dont 'elle  eft 
çompofée, 


AVERTISSEMENT. 


CI  fai  entrepris  de  faire  la  TraduBion 
^ de  ce  petit  Ouvrage  ,•  ce  ;/’a  été  que 
dans  I intention  de  me  rendre  au  défîr , que 
Meflîeurs  les  François  témoignent  avoir ^ 
déetre  infîruits  de  ce , qui  concerne  ce  Pro^ 
dige  dé  ÀrchiteBure  : 

La  Tour  fur  tout ^ (au  fentiment 

des  plus  habiles  Architeéles  ) mérite 
déetre  mife  au  nombre  des  Merveilles  du 
monde  ,*  Car  jufqidici  rien  té  ayant  paru 
dans  leur  Lansçue , qui  eut  pu  en  donner 
une  Idée  exaBe fai  cru  devoir  m^em- 
titrer,  à leur  procurer  cette  fatisJaBion, 

NB.  Les  Auteurs^  que  Von  y trouvera 
allégués,  ayant  tous  écrit  en  Allemand,  a 
la  refèrve  de  Celui  de  VHifoire  d’AlJace^ 
on  ejpére , que  le  Ledeur  François  vou- 
dra bien  rendre  cette  juftice  au  notre , de 
en  rapporter  à fa  bonne  foi^  à fa  f délité 
dans  les  Citations* 

cha: 
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CHAPITRE  PREMIER 


De  l’Origine , du  Commence- 

ment , de  la  Conftruclion  & de 


fur  le  Khin , Clovis  le  grand , que  Saint 
Remi,  Evêque  de  Reims,  avoit  ba- 
tifé , a été  embrafé  d’un  tel  Zélé  pour 
la  Religion  Catholique,  qu’aprés  avoir 
brifé  de  tous  cotés  les  Idoles , il  étoit 
uniquement  occupé  d’inftituer,  d’é- 
tablir, & d’affermir , dans  toutes  les 
Provinces , Villes,  Bourgs  & Villages 
conquis,  le  vrai  culte  de  Dieu,  fachant 


rAchevement  de  la  Cathédrale, 


& de  fa  Tour, 


A 4 


le 


s ^-  ( P ) ^ 

le  fage  Sç  prudent  Confeil  de  Xeno- 
phone,  qu’un  Prince  doit  d’autant 
plus  aimer  & eftimer  ia  Religion  qu’il 
emporte  de  vidoires, 

C’eft  pourquoi  il  a pofé , par  une 
Sainte  inlBgation  de  la  dévots  & 
pieufe  Reine  Qotilde , vers  l’an  Ç04. 
ou  vor  félon  Kônigshoven , les  fon* 
dements  de  cette  Egüfe  d’ur^ieureux 
fuccés , que  Beat  Rhénan , rapporte 
de  la  maniéré  qui  fuit  “que  Clovis  le 
„ Roy,  qui  venoit  d’être  batifë,  & 
J,  inllruit  dans  la  Réligion  Chrétienne, 
après  la  victoire  emportée  àZüIch,  ^ 
,,  avoit  principalement  à Cœur , de 
,,  bâtir  auprès  de  Strasbourg  ( qui 
„ cy-devant  avoit  été  ravagé  par  l’in. 
„ vafion  des  Allemands  & enfin  en- 
„ tierement  faccagéfous  Attilla)  une 
Eglife,  à l’honneur  de  la  Sainte 
„ Vierge  Marie  ; ce  qui  efi:  arrivé  au 
„ 15».  an  de  fon  Kegne,  „ pour  y réta- 
blir la  vérité  de  la  Réligion  Chrétienne» 

qui 

^ Tulpich  OU  Ziilpich , dans  le  Duché  de  Julie rs; 
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qui  étoit  enféveîie  dans  les  ténèbres 
de  l’erreur  de  l’Idolâtrie  , après  que 
l’Idole  à^Hercule  ou  de  Krutvnann^ 
qui  étoit  fondu  d’airin , & que  les 
Allemands  adoroient , avait  été  brifé 
& terralfé  : duquel  Corneii  Tacite 
parle , fçavoir  que  les  Allemands, 

5,  avant  que  d’aller  à la  guerre, 
„ avoient  invoqué  le  Dieu  Mars^ 
,,  qu’ils  appelloient  KniP^mann^ 

,j  crû  le  plus  fort  des  hommes.,, 

Ladite  Eglife  n’a  été  bâtie  que  du 
Ciment  de  la  Chaux,  fuivant  l’ufa- 
ge  de  ces  tems  là , dans  l’efpace  de 

6.  ans  , & confacrée  à l’honneur  de 
labienheureufe  Vierge  M'arie,  fuivant 
le  Manufcrit  de  Jacques  Kônigshoven, 
Hiftorien  & Chanoine  de  S.  Thomas 
en  cette  Ville,  page  214.  la  figure  de 
ce  Batiment  eft  repréfentée  par  la 
lettre  B.  voyez  Schilter  page  ^48.  8c 
Schadæus  page  6^ 

Cette  Eglife  efl  appellée  encore  au,' 
jourd’hui  la  Maifon  de  Notre  Darnes 

A f & 
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& ce  batiment  imraenfe  a donné  occa- 
fîon  aux  habitans  chrétiens  en  Alfa- 
ce,  de  bâtir  des  maifons  à l’entour 
d’iceluy  & d’élargir  la  Ville , car  Beat 
Rhénan  dit,^  “que  les  Eglifes  & Mai- 
„ fons  de  Dieu  étoient  la  caufe  de  ce 
„ que  les  Villes,  Bourgs,  & Villages 
„ ont  été  bâtis* 

D’ailleurs  les  anciens  Hiftoriens 
font  d’un  féntiment  commun  & unani- 
me , de  même  que  Schadæus  l’en- 
feigne,  que  bien  avant  la  nailfance 
de  Notre  Seigneur,  il  y avoit  un  bois 
fur  la  place  ou  aujourd’hui  la  Cathé- 
drale eft  pofée  dans  lequel  , les 
anciens  Payens  faifoient  leur  facrifice 
à l’honneur  de  Dieu  Mars,  mais  les 
Romains , s’étant  rendus  Maîtres  de 
l’Alface , ont  coupé  ce  petit  bois,  bâti 
un  Temple,  & y ont  mis  beaucoup 
d’idoles,  parmi  lesquels  Apollon  étoit 
d’argent , & Mars  fondu  de  Bronze, 
étoit  le  plus  renommé  de  tous.  Cet 
Idole  étoit  de  la  hauteur  de  3.  aunes, 

comme 


ir 


comme  il  efl  repréfenté  par  la  figure, 
lettre  K.  il  a été  longtems  expofé  & 
confervé  dans  la  Chapelle  de  Saint 
Michel  & de  Saint  Laurent , comme 
un  monument  précieux  de  l’antiquité, 
qui  , à la  fin  a été  acheté  par  un 
Seigneur  François  & mené  à Paris. 
Voyez  la  Chronique  de  Schilter  de 
l’année  i668»  page  ffo.  Plus  la  dé- 
fcription  de  la  Cathédrale  d*Ofeaf 
Scbadaus , de  l’année  1617.  page 
& feq. 


Orient, 
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LETTRES  INDICATI- 

VES DU  PLAN  Cr. 

CONTRE. 


A.  La  demeure  des  Prêtres. 

B.  Grande  cour. 

G.  Collatéral  de  i’Eglife  pour  les  Fem- 
mes* 

I).  Collatéral  pour  les  Hommes, 

E*  La  Nef,  où  l’on  avoit  coûtume  de 
prêcher  & de  conférer  le  Batême. 

F.  L’entrée  de  l’Fglife  pour  les  Péni- 

tens* 

G.  Les  Portes* 

H.  Les  Autels. 

I.  La  Chaire. 

K.  Le  Chœur.  Schilt.  p.  ^45».  Scbad, 
P‘  7* 

Au  commencement  du  feptiéme 
Siècle  le  Roi  Dagobert  le  Grand 
enrichit  cette  Eglife  par  des  Fondations 
confidérables.  Schilt,  p^ 


H 
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Sur  la  fin  du  huitième  Siècle,  Char- 
les magne  fit  bâtir  le  Chœur,  tel  qu*on 
le  voit  encore  aujourd'hui,  & y donna 
piufîeurs  .Reliques  & autres  magnifi- 
ques prèfens.  Schilt^p,  ff7.  ^ 

L’an  1007.  lourde  St.  Jean Bapti fie, 
la  Nef  fut  réduite  en  cendres  par  le  feu 
du  Ciel , à la  rèferve  du  Chœur»  Kô- 
nigshoflp.  p.  ^I4.  Schad.pé  10.  "Wer- 
ner  Comte  de  Habsbourg,  alors  Evêque 
de  Strasbourg  s’empreffa  à réparer  cette 
perte  par  un  Edifice  encore  plusfuper- 
be:  Il  appella  les  plus  célèbres  Archite- 
éles  de  fon  tems,pour  en  drefler  le  Plaoj 
que  l’on  conferve  encore  dans  les  Ar- 
chives de  la  Fabrique,  & l’on  employa 
huit  ans  entiers  à préparer  les  matéri- 
aux. Schilt,p.  ff7.,  Schad.p,  ii.  ainfi, 
ce  fut  en  loif.  que  l’on  commença  à 
jetter  les  fondemens.  Kônigshoff.  p, 
114*  Schilt^p,  f5'7»  l’on  trouva  encreu- 
fant  plufieurs  corps  & cercueils  de  fes 
prédécefleurs,  que  l’on  depofa  dans  u ne 
Chapelle,  en  attendant,  que  l’Edifice 
fût  achevé.  Schad. p.  ii. 

Heckler  habile  Architeéle  de  Stras- 


^ io) 

bourg  dans  un  manufcrit,  que  nous 
avons  de  lui , alFûre  , que  les  fonde- 
menS)  qui  ont  27.  pieds  de  profondeur, 
furent  jettés  fur  des  pilotis , affermis 
d*un  ciment  compofé  de  charbon  pilé 
& d*argile. 

Ces  belles  pierres  de  taille , dont  cet 
Edifice  eft  confiruit,  furent  amenées  du 
Cronthal  entre  Marlenheim,  &Wafs- 
lenheim  par  corvées  des  Payfans  de 
douze  lieues  à la  ronde;  ce  qui  a fait 
donner  à la  place,  qui  eft  entre  la  Ca^ 
thédrale  & le  Palais  Epifcopal , le  nom 
deFronhoff,  c’eft  à dire  place  ou  cour 
des  corvées*  L*on  travailla  avec  tant 
d’ardeur  &d*affiduité,  que  dans  1 3.  ans, 
c’eft  à dire  en  1028.  Éouvrage  fut  con- 
duit jufqu’à  la  toiture,  Schilt,  p.  ffg. 

^cbad^ p.  Il» 

L’an  1019.  l’Empereur  Henri  fécond 
vint  à Strasbourg.,  y établit  le  grand 
Chapitre  des  24.  Comtes  & augmen- 
ta les  Revenus  des  Canonicats  : Il  vou- 
lut aufli  lui  même  fe  mettre  au  nombre 
des  Chanoines  ; mais  les  Princes  de 
l’Empire  aiant  refufé  d y confentir  il 


ï6 


fonda  un  Prébendé,  dont  il  y à vingtj 
pour  tenir  fa  place,  que  l’on  apelle  de- 
puis le  R oi  du  Chœur.  Schilt.  p,  ni,  ^ 
7 66.  Schad.  p.  il.  ^ \2. 

L’an  1028.  le  xy.  Oélobre , mourut 
l’Evêque  Werner,  laiffant  fort  avancé 
l’ouvrage  qu’il  avoit  commencé,  Schilt >. 
p.  f6^.  Schad,  P , li. 

L’an  lOf^.  le  Pape  Leon  iK  de  lai 
^ Maifon  des  Anciens  Comtes  d’Alface 
paflant  par  Strasbourg  dans  fon  voya- 
ge de  Rome  , témoigna  beaucoup  de 
fatisfacfion  de  cet  Edifice,  & s’étant 
arrêté  quelques  jours  dans  cette  Ville, 
il  y coniacra  l’Eglife  de  St.  Pierre  le 
Jeune,  à laquelle  il  accorda,  de  même 
qu’à  la  Cathédrale , des  privilèges 
particuliers.  Schilt. p.  188.  Schad. p,  ix. 

L’an  124X.  l’Evêque  Henri  fit  bâ- 
tir la  Chapelle  de  St.  George,  & 14, 
ans  après  il  la  Confaera  avec  celle  dé 
St.  Blailè,  Schilt.  p.  13. 

Enfin  après  260.  ans  de  travail  & 
une  dépenfe  incroyable,  ce  vafte  Edi- 
fice fut  achevé  en  Ix;^.  on  amaifa  en- 
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fuite  des  pierres  pour  élever  la  Tour* 
Kônigsh.  p.  Çf8.  Schad,  p,  15*  Nous 
allons  en  donner  les  différentes  dimen- 
fions&  Fexplication  de  fon  Plan  ci-joint* 
L’on  peut  remarquer  en  palfant , que 
du  milieu  de  la  Nef  l’on  conte  18. 
grands  Piliers,  dont  le  plus  maÜif  a 73, 
pieds  pouces  de  circonférence,  & îe 
plus  délié  ts>.  pieds  pouces. 

DIMENSIONS  DE  LA  CATHEDRALE. 


Mefure  de  Strasbi 
I.Pieds  Pou»;  Lig«. 

nes; 


Sa  largeur  y compris  les 
deux  Coilatéreaux 

iDepuis  les  Sacrifties  juf-| 
qu’aux  trois  Portes^ 

La  hauteur  de  la  Nef  juf-| 
qu’à  la  Voûte*  - - 

B 


F 44 


152 


P 


513 


71 


La  longueur  du  Chœurjl  ^ 
fajis  les  murailles  tient.j|î  1 1 

Sa  largeur  - ^ ^ 

La  longueur  de  la  Nef. 
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à 

Le  Chœur  eft  élevé  & fermé  d’un 
grillage  de  fer* 

En  1752.  le  Chœur  fut  aggrandi 
comme  on  le  voit  fur  ce  Plan  : les  Efca- 
liers , qui  conduifoient  de  la  N ef au  St. 
Sépulcre  furent  tranfportés  à côté  des 
deux  gros  Piliers  du  Chœur. 
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VES  DU 

CATHEDRALE* 


î.  Le  grand 
1*  Le  Lutri 


3.  Le  Thrône  de  l’Evêque» 

4.  Les  Staux  des  Chanoines» 
f»  Les  Staux  des  Prébendiers» 

6.  Les  Sièges  des  Vicaires. 

7»  Les  Bancs  des  Séminairiftés. 

es  Ffcaliers  du  Chœur» 
es  Efcaüers  des  T 

1745.  au 

de  S.  A»  E» 
onfeigneur  je  Cardinal  de  Rohan, 
ïo»  Les  Fonts  Baptifmaux. 
îi.  Les  Efcaliers  du  Caveau  deiïbus 
le  Chœur* 


so 
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12*  Les  deux  Autels  aux  deux  grands 
Piliers  à côté  du  Chœur. 

1 j.  La  Sacriftie  du  côté  de  THorloge*. 
14.  Les  Bénitiers. 

ï f . l’Horloge. 

1 6.  Efcalier  de  l’Horloge. 

17.  Le  Portail  vis.:à.vis  le  Palais  Epif- 
copal. 

18.  Efcalier,  qui  conduit  aux  Voûtes 
de  la  Nef. 

19.  La  Chapelle  de  Ste.-  Cathérine. 

20.  Les  deux  Autels  dans  cette  Cha- 
pelle. 

21.  Le  Puits. 

22.  Les  anciennes  Archives. 

2 3.  Le  Portail  fur  la  droite. 

24  Les  Efcaliers  ,•  qui  conduifent  à là 
Tour. 

2f.  Le  grand  Portail* 

2(5.  La  Chaire  Epifcopale. 

27*  La  Sacriftie  des  Prébendes. 

23.  L’anciennè  Chaire  de  la  ParoilTe* 

29.  l’Autel  du  Chrift. 

30.  La  Sacriftie  des  Chantres  ScEnfans 
de  Chœur. 

31.  La  Sacriftie  de  laParoiffe* 

,,/T 
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32.  Le  Portail  de  St,  Laurent 

33.  L’anti  Sacriftie  des  Comtes  ou 
Chanoines, 

34.  La  nouvelle  Sacriftie  des  Comtes 
fuivant  le  projet  du  Sr,  MalTol  en 
1743. 

35',  La  Chapelle  de  St,  Laurent  (au- 
trefois St.  Martin.) 

3^.  Les  trois  Autels  dans  cette  Cha- 
pelle. 

3 7.  La  nouvelle  Chaire  de  la  Paroifle, 

38»  Efcalier , qui  conduit  aux  Orgues, 

35>.  Le  Portail  fur  la  gauche. 


40.  Efcaliers,  qui  conduifent  aux  Voû- 
tes du  Chœur, 


L’an  i27<5.  avant  que  l*on  commen- 
çât la  Tour,  l’Evêque  Conrad  ÎI.  célé- 
bra la  MelTe  Soleranelle  à l’honneur 
de  la  Ste.  Vierge  le  jour  de  la  Purifi- 
cation: elle  futfuivie  d’une  nombreufe 
Proceffion  accompagnée  de  tout  le 
Clergé:  on  fit  3.  fois  le  tour  de  l’E- 
glife  & de  la  place  marquée  pour  la 

B 3 
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Tour:  l’Evêque  commença  enfuite  à 
fortir  trois  Pellées  de  terre;  les  Comtes 
Chanoines  & tout  le  Clergé  en  firent 
de  même;  après  quoi  les  ouvriers  com- 
mencèrent à creufer  les  Fondemens  : 
Deux  d’entre-eux  jaloux, à qui  mettroit 
le  premier  la  main  à l’endroit,  où  l’E- 
vêque avoit  commencé  à creufer  , en 
vinrent  aux  mains  & l’un  fut  tué  à 
coups  de  pelles  : l’Evêque  effrayé  dé 
ce  Fait  donna  ordres,  qu’on  ceflTât  de 
travailler  pendant  neuf  jours , & bénit 
de  nouveau  la  place  ; puis  on  continua 
l’ouvrage,  & les  Fondemens,  qui  eu- 
rent 27.  pieds  & trois  pouces  furent 
jettés  & affermis  d’une'  compolition 
d’Argile  & de  Charbon  pilé  ; l’année 
d’enfuite  ils  furent  achevés.  L’Evêque 
Conrad  en  pofa  la  première  pierre  le 
■jour  de  St.Urbain.  Schilt.p^^ei^  Schad, 
p,  13.  Manulcrit  de  Heckler. 

Ervin  de  Steinbach  en  étoit  pour 
lors  l’ Architecte:  Nous  le  voyons  par 
une  infcription , qui  étoit  ci-devant  au- 
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deiîus  de  la  grande  Porte.  Schilt.p. 
Schad.  1 4.  En  voici  les  termes, 

Anno  Domini  1277.  in  die 
Beati  Uibani  hoc  glorio- 
fum  opus  inchoavit  Ma- 
gifter  Ervinus  de  Stein- 
bach.  - 

On  drefla  dans  le  même  tems  deux 
Portails  ornés  de  diverfes  belles  Statues 
du  côté  du. Palais  Epifcopal , où  Sabi- 
ne, fille  de  l’Architede  nous  a laifle 
une  piece  deSculpture  digne  de  la  mé- 
moire, Voyez  le  chap.,  fuivant, 

1 

Le  célébré  Architede  Ervin  ayant 
achevé  la  Chapelle  de  Nôtre  Dame 
l’an  1316.  mourut  enfin  en  1318.  Son 
Epitaphe  & celle  de  fa  Femme  font  au- 
dehors  de  la  Cathédrale , vis- à- vis  le 
Cloître.  Schad,  p.  if. 
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Anno  Domini,  1316.  XIL 
Kal.  Augufti  obiit  Domi- 
na Hufa  üxor  Magiftri 
Ervini, 

Anno  Domini  13!^.  XVI, 
Kal  Febr.  obiit  Magifter 
Ervinus  ^ Gubernato.r  Ec^ 
çlcfîæ  Argentinenlis. 

^ Ce  premier  Architeéle  eut  pour  Suc- 
ceflFiir  Ton  Fils  Jean,  qui  éleva  la  Tour 
jufqu’à  laplatte-forme , avec  autant  de 
réputation  que  Ion  Pere.  Schilt.  p.  5-58. 
Schad,  p.  I f J1  mourut  en  1 5 35».  en  voici 
l’Epitaphe , qui  eft  audeffus  de  celui 
de  fon  Pere. 

Anno  Domini  1339.  XV. 
Kal.  April.  obiit  Magi- 
fter Johannes  filius  Ervi- 
ni  Magiftri  operis  fui 
xrnujus. 
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On  n*a  pu  découvrir  dans  aucune 
Chronique  leSucceffeur  de  ce  dernier, 
qui  ait  commencé  les  quatre  Efcaliers 
tournans.  l’Architefte  Heckler  dans 
fes  remarques  fur  la  Cathédrale  dit, 
que  plufieurs  y avoient  travaillé,  dont 
on  voit  encore  les  Armes  taillées  dans 
la  pierre  en  divers  endroits  de  la  Tour: 
On  fait  cependant,  que  Jean  Hültz  de 
Cologne  a achevé  les  fuCdits  Efcaliers 
avec  la  Tour  jufqu’à  la  Flèche.  Schad. 
p.  1(5.  il  mourut  l’an  1449.  ce  que  nous 
voyons  par  fon  Epitaphe  à côté  de  la 
porte  de  la  .grande  Sacriftie  en  dehors 
vis- à- vis  le  Cloître. 

En  1940.  l’Evêque  Berthold  fit  bâ- 
tir une  Chapelle  dans  la.  Cathédrale  à 
l’honneur  de  Ste.  Cathérine,  dans  la- 
quelle il  ordonna  à l’Architeéle  de  lui 
faire  fon  Tombeau  î Cet  Evêque  lui 
ayant  un  jour  demandé  ce  qu’il  en  étoit, 
eut  pour  réponfe , qu’il  feroit  aflez  ma-r 
gnifique  , pour  y repofer  le  Corps  de 
Sôtre  Seigneur  même  ; il  voulut  le 
voir,  & l’ayant  en  effet  trouvé  ainfi  ; il 
dit,  qu’il  ne  convenoit  point,  que  fon 
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Tombeau  fût  plus  beau,  que  celui  de 
N,  S.  ordonnant,  qu’il  ferviroit  de  St. 
Sépulcre  pour  le  Vendredi-Saint;  il  y 
attacha  des  Fondations  particulières. 
Konigsb, p,xi6.  Schilt. Schad.p, 1 6, 

L’an  143p.  la  Tour  fut  enfin  achevée 
la  Semaine  de  St.  Jean  Bapt.  on  y pofa 
une  belle  Croix,  audeflus  de  laquelle 
fut  drefiee  la  Statue  de  la  Ste.  Vierge, 
Proteélrice  de  la  Ville  & de  la  Cathé- 
drale. Schilt.  p,  ^64-  Schad.  p.  16. 

On  a employé  i6x.  ans  à bâtir  la 
Tour,  & 4x2.  ans  à tout  l’Edifice  tel 
qu’il  eft  aujourd’hui. 

L’on  voit  les  julfes  dimenfions&  la 
véritable  fituation  du  dedans  de  la  Ca- 
thédrale fur  le  Plan  à la  lettre  P-.  drefle 
par  Mr,  Saufiard,  Architeéle  du  Roi  & 
du  grand  Chapitre. 

La  forme  du  corps  de  ce  Bâtiment  eft 
repréfentée  à la  figure.  C. 

LA  TOUR. 

Ce  fuperbe  Monument  d’Archite- 
élure  palfe  avec  raifon  pour  le  plus 
beau  morceau , qu’il  y ait  au  mon- 
de en  ce  genre  , tant  pour  la  hau- 
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teur , que  pour  la  délicateffe  de  Tou- 
vrage,  tout  percé  à jour,  en  forte, 
qu’en  la  regardant  fous  certains  at 
pecls  , l’on  a peine  à concevoir  com- 
inent  elle  peut  fe  foutenir  & réfifter 
aux  injures  du  tems  : il  faut  l’avoir 
vue , & même  y être  monté  pour  en 
bien  concevoir  tout  l’artifice;  Le  dif- 
cours  & la  gravure  n’en  peuvent  don- 
ner qu’une  idée  fort  imparfaite.  Nous 
en  ferons  cependant  ici  une  légère  dé^ 
fcription, 

LeFrontifpice  de  la  Cathédrale  pré- 
fente  d’abord,  à la  vue  trois  grands 
Portails , embellis  de  tout  ce  que 
l’Architetlure  Gothique  a de  plus  dé- 
licat : celui  du  milieu  , qui  répond  à 
la  Nef,  eft  furmonté  d’une  grande 
Rofe  de  vitrage  peint , le  Ceintre 
fleuronné  extérieur,  qui  l’environne, 
& qui  eft  détaché  du  mur,  eft  un  ou- 
vrage très-hardi  ; Audefius  s’élève  une 
grande  Tour  , en  forme  de  quarré 
oblong  & terminée  en  platte- forme; 
c’eft  dans  cette  Tour  que  font  les 
Cloches. 
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Sur  chacun  des  deux  autres  Portails, 
qui  répondent  aux  Collatéreaux,  l’on 
devoit  (fuivant  le  deflein  d’Ervin  de 
Steinbach)  élevez  une  Tour:  11  h’y 
a que  celle  de  la  gauche , qui  foit  ache- 
vée ; celle  de  la  droite  n’a  été  pouflee 
qu’à  quelques  dégrés  au  delà  de  la  Plat- 
te-forme. 

Cette  magnifique  Tour  peut  fe  di- 
vifer  comme  en  trois  étages  différens  ; 
Le  premier  depuis  la  voûte  des  CoL 
latéreaux  jufqu’à  la  hauteur  de  la  Plat, 
te-forme  eli:  de  figure  quarrée  avec  de 
grands  jours  des  trois  côtés,  & fem- 
ble  ne  faire  qu’un  même  corps  avec 
le  Clocher  du  milieu  , n’en  étant 
féparé  que  par  un  intervalle  fort 
étroit. 

Au  Niveau  de  la  Flatte -forme  elle 
prend  une  figure  Odogone , percée  à 
jour  du  haut  erabas,  excepté  une  gai; 
lerie,  qui  régné  tout  au  tour  à plus 
des  trois  quarts  de  fa  hauteur,  en 
forte,  qu’elle  ne  fe  foutient  que  fur  la 
mafîbnnerie  de  fes  angles  : Ce  fécond 
étage  elt  fermé  par  une  double  vou- 
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te  en  pierres  de  taille , dont  la  pre- 
mière eft  tout  evuidée , n’ayant  pré- 
cifément  qu’un  compartiment  de  cein^ 
très  diverfement  entrelaffés  : la  fé- 
condé eft  prefque  toute  platte* 

Dans  toute  cette  hauteur  la  Tour 
eft  flanquée  de  quatre  Efcalien>  hors 
d’œuvre  ou  tourelles  hexagones,  per- 
cées de  toute  part , n’ayant  de  maçon- 
nerie que  celle  des  angles  & de  la  rampe 
de  l’Efcalier  : l’un  de  ces  Elbaliers  eft 
double , en  forte , que  deux  perfonnes 
peuvent  y monter  en  même  tems  &fe 
parler  fans  fe  voir* 

La  Flèche  enfin  fait  letroifiéme  éta- 
ge: c’eft  une  pyramide  Oétogone  évui- 
dée  de  toute  part  & dont  les  arêtes  font 
autant  d’EfcalierS  tournans,  par  où  l’on 
monte  fans  danger  jufqu’à  la  Lanterne, 
delà  à la  Croix  & à la  Boule  en  dehors 
par  le  moyen  des  barres  de  fer  qui 
y font 

Les  différentes  voûtes  font  telle- 
ment percées , que  depuis  le  haut  de 
la  couronne  on  voit  en  ligne  perpendi- 
culaire jufques  fur  le  pavé  dei’Eglife. 
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La  hauteur  de  la  Tour  fut  mefii- 
rée  rnéchaniquement  en  i666-  par 
l’Architede  Jean  George  Heckler 
avec  une  chaîne  ; il  la  trouva  de  45» 4. 
pieds  I,  pouce,  ce  qui  s’accorde  avec 
celle  que  lui  donnent  Mrs.Schneiber, 
Scheid  & Reinbold , qui  l’ont  melù- 
rée  Géométriquement  à 4.  pouces  de 
différence  près. 


Nombre  des  Degrés  de  la 

’Tour, 

Degrés. 

Depuis  le  Rez  de  chauffée  juf- 
qu’à  la  première,  Galerie,  il 


y a 

Depuis  cette  Galerie  au  Grilla- 
ge de  fer. I03, 

Depuis  le  Grillage  de  fer  aux 
Cloches  25". 

Depuis  les  Cloches  à la  Plat- 
te.forme  - - - - 102 

Delà  à la  fécondé  Galerie.  - 15»  t. 
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Depuis  la  fécondé  Galerie  aux 
huit  Efcaliers  tournans  - 35. 

Depuis  ces  huit  Efcaliers  aux 
quatre  Efcaliers.  - - 3^ 

Delà  aux  Dégrés , qui  con- 
duifent  à la  Eanterne.  - - 24 

Depuis  la  Lanterne  à la  Cou- 
ronne. - - 19. 

Somme  totale  des  Dégrés. 

Remarquez,  que  ces  Dégrés  font 
de  différente  hauteur. 


DE  LA  CROIX  ET 

de  la  Boule  de  cette  T^our. 

Il  y avoit  autrefois  audeffus  de  la 
Croix  la  Statue  de  la  Ste.  Vierge. 
Voyez  la  figure  pag,  i,  litt.  A.  L’an 
1488.  on  l’en  ôta  pour  prévenir  le 
danger , qu’elle  avoit  déjà  courra 
plufieurs  fois  d’être  renverfée  par  les 
Tempêtes,  l’an  1493.  on  la  pofa  au 
deffus  du  Portail  vis  à vis  le  Palais 
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Epifcopaî , où  on  la  voit  encore  au^ 
"]Qmà^h\JiuSchilt.p.^6s,^chad,pA7‘^  1 8. 

On  mit  à fa  place  une  pierre 
Odangulairej  fur  la  quelle  étoit  taillé 
un  Calice  avec  une  Hoftie,  une  Clef 
à coté  & quatre  petites  Croix  aux 
extrémités  comme  ci  à la  figure  D* 
Schad.  1 8é 

Cette  Pierre  fut  brifée  par  un  coup 
de  foudre  eil  i6±6.  on  en  remit  une 
autre  à fa  place,  également  Odangu- 
laire  avec  un  Calice,  une  Hoftie,  deux 
clefs  en  Sautoir  & cette' infcription 
GLORIA  IN  EXCELSIS  DEO. 
voyez  à la  lettre  E*  Heckler  dans  fon 
Manufc. 

Celleci  ayant  encore  été  renverfée 
par  la  foudre  en  I6f4.  Heckler  pour 
lors  Architede  en  fit  la  troifiéme  en 
i6f  y.qui  fut  auffi  Odangulaire;  elle  eut 
un  pied,  neufpoucesde  Diamètre  avec 
une  H.  entourée  de  4.  petites  Croix  & 
cette  infcription.  URBEM  CHRIST E 
TU  AM  SERFA,  Voyez  la  figure  F. 
on  employa  depuis  midi  juflju’à  une 
heure  à la  monter  St,  à la  pofer. 

Celle, 
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Celle,  qu’on  y voit  aujourd’hui,  eft 

de  la  même  forme  que  les  précédentes  | 
fon  Diamètre  efl:  de  i y.  pouces  avec 
la  marque  d’une  H.  & 4.  petites  Croix 
autour,  voyez  la  figure  G. 

DIMENSIONS 

de  la  ’TouVé 


Depuis  îà  Boulle  jufqü’à 
la  Rofe  il  y a . - 
Depuis  la  Rofe  à la  pre- 
mière îliarche  de  la 
Couronne  - - - 
Delà  à la  première  peti- 
te Galerie,  qui  conduit 
à la  Couronne.  - 
Depuis  cette  Galerie  juf- 
qu’aux  marches  , où 
aboutifîeiît  les  dégrés 
quarrés.  - - - 
Delà  au  Dauphin. 
Depuis  le  Dauphin  j 
qu’à  la  Guindé,  - 

G 


Mefure  de  StrâsW 
Pieds  Pou-  Lig^ 


II 


ces^  Il  nés 


14 


6 

ÎO 

4P 


1 1 


7 


ê 


XI 


n 

6 
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De  la  Guindé  à la  Voûte 
naiflante,  où  commen- 
cent les  Efcaliers  tour- 
nans,  . - . - - 
Depuis  cette  Voûte  juP- 
qu’à  celle,  proche  de 
l’Horloge  fur  la  Plat- 
te-forme. 

Depuis  la  Flatte,  forme 
jufqu’à  la  première 
voûte  près  desCloches, 
où  fe  termine  le  poid 
de  l’Horloge.  - - 
Delà  à la  Voûte  près  des 
Orgues  où  il  y a un 
grand  couvercle  de 
cuivre,  - - - - 
Depuis  cette  Voûte  juf- 
qu’au  pavé  de  l’Eglife, 
où  il  y avoit  autre 
fois  cette  t - - 


Pieds"  Pou- 

! CCS. 
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132 


88 


70 


71 


1 1 


10 


nes^ 


6 


Somme  totale. 


494* 


Cette  hauteur  fe  prend  ^ Jh 
trouve  de  différentes 
MâniéreSé 

î*  pair  line  Toife^  divifée  êü  Piedâj 
Pouces  & Lignes. 

â.  Par  l’ombre  dé  la  Tour  ^ compa- 
rée avec  celle  d’une  Toife  égale- 
ment partagée  en  fes  parties. 

I*  Par  un  Miroir  pofé  à terre , dans 
lequel  la  pointe  de  la  Tour  eft 
r'eprérentée  à l^muil  par  la  refle- 
3{ion  dès  rayons. 

4«  Par  un  Triangle  divifé  en  Pouces' 
& Lignes  dont  on  peut  fe  ferviif 
en  plufieurs  maniérés. 

Toutes  ces  façons  de  mefuret  font 
très  juftes* 

La  hauteur  de  cette  Tour  palîd  celle 
du  Dôme  de  St.  Pierre  de  Rome  de  14. 
pieds  & un  poüce. 

Elle  palfe  encore  celle  de  St.  Êtien- 
ne  de  Vienne  en  Autriche  de  54.  pieds 
p.  pouces.  Voy,  Manufc.  de  Heckler 

Ç ^ 
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Le  pied  de  la  Ville  de  Strasbourg  a 
douze  pouces , celui  de  fon  territoire 
en  a douze  & lignes. 


Le  pied  de  Paris  tient  13.  pouces 
une  ligne  de  la  mefure  de  Strasbour 
Obfervat.  de  Schilt, 


?? 


SECOND. 


Les  cinq  Portails  de  la  ' 
Cathédrale. 


J y a deux,cîiofes  à re- 
marquer à ces  Portails, 
favoir  l’exaéte  propor- 
tion , l’ordre  & la  beau- 
té de  l’ouvrage  & des 
font  taillées  & repréfen- 
tées  au  naturel  : les  Hiftoires  de  l’An, 
cien  & du  Nouveau  Teftament , qui 
peuvent  fervir  d’inftrudion. 

C 3 
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Le  grand  Portail. 

Le  haut  de  ce  Portail  eft  orné  de 
fix  colonnes  & de  pulfieurs  belles  Sta« 
tues  élevées  fur  un  triangle , audef 
fus  duquel  eft  Dieu  le  Pere,  plus  bas 
la  Sainte  Vierge  avec  l’Enfant  JefusJ 
puisSalomotî  alîis  fur  un  Thrône  en,, 
vironné  de  ix.  Lions  & autres  figu^ 
res.  Ub.  3,  Reg,  Çap^  7» 

Le  Fronteau  a dans  fa  perfpeftive 
■ cinq  rangs  de  Statues  au  tour» 

Lepreniier  rangd’enhaut  repréfente 
ce  qne  nous  lifons.  Geih  Cap,  i, 

1.  La  création  du  monde. 

2.  L’Efprit  deDieu  porté  fur  les  Eeaux, 

3.  La  création  du  Soleil  & de  la  Lune, 

4.  La  réparation  des  Eaux  d’avec  les 

Eaux. 

Dieu  crée  le  Firmament. 

6,  Création  des  Plantes  des  Arbres 

fruitiers. 

7,  Création  des  Oifeanx  & des  PoiL 

fons, 

8,  Création  des  autres  Animaux, 
p.  Création  d’Adani  & d’Eve, 
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ïo.  Dieu  leur  défend  le  fruit  de 
l’Arbre. 

J I.  Eve  trompée  par  le  Serpent  féduit 
Adam. 

jx.  Dieu  apelle  Adam. 

1 3.  Adam  & Eve  chaffés  du  Paradis. 

J 4.  La  Naifîance  de  Caïn  & d’Abel. 

%f.  Adam  cultivant  la  terre  &Eve  oc- 
cupée à filer. 

16.  Sacrifices  de  Caïn  & d’Abel. 

17.  Parricide  de  Caïn, 

I s.  Fuite  de  Caïn. 

Chacune  de  ces  Hiftoires  efi;  repré- 
fentée  feparément  dans  ce  rang  de  mê- 
me (jue  dans  les  fui  vans. 

Second  Rang. 

î.  Abraham  demande  grâce  pour  les 
Sodomites  Gen.  ig. 

2.  Sacrifice  d’ Abraham.  Gen.  iz, 

3.  L’Arche  de  Noë.  Gen.  6. 

4.  Cham  infulte  fon  Pere  dans 

l’y  vr  elfe.  Gen.  9. 

f , Jacob  voit  les  Anges  en  fonge  mon- 
ter & defcendre  par  une  Echelle, 
Gen.  18*  C 4 
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6.  Le  Buiffon  Ardent.  Exod. 

7.  Le  Serpent  d’Airain.  Num.ii. 

8.  Aloïfe  trappe  le  Rocher.  Exod.  17. 
S>,  Jorué  & Judas  Condudeurs  du 

Peuple  après  Moife.  Jof,  i. 

10.  Othoniel  premier  Juge.  Judic.  5, 
ïi.  Elie  laifle  Ton  Aîanteau  à fonSer^ 
viteur  Eli  fée.  %,  Reg,  Chap.  2. 

12.  Jonas  rejetté  fur  le  Rivage  par  la 

Baleine.  Jon.  2. 

13.  Samfon  déchire  le  Lion.  Judic.  14, 
14*  Le  Roi  Ezechias  demande  la  fanté. 

4.  Reg.  Cap.  20, 

IV.  Jofué  fait  pofer  une  grande  pierre 
fousunChêneàSichem.  Jaf^  24, 
ï^.  La  Converfion  du  Roi  Alanalfes* 
2.  Paralip.  Cap,  23, 

Le  troifiéme  rang  repréfente  les 
Martyres  des  douze  Apôtres  & des 
deux  Lévites  St. Etienne  & St.  Laurent, 
par  14.  différentes  figures. 

Le  quatrième  rang  contient  douze 
figures , parmi  les  quelles  on  voit  les 
4.  Evangéliftes  & les  Doéleurs  de 
l’Eglife. 

Le  cinquième  & dernier  rang 
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contient  les  Miracles  de  Jefus  Chrift 
guériflant  les  Malades  & les  LépreuXj 
rendant  la  vue  aux  Aveugles,  chal- 
fant  les  démons  des  pofiedés , refufci- 
tant  les  morts , comme  le  tout  eft 
rapporté  par  les  4.  Evangeliftes. 

Des  deux  côtés  de  ce  Portail  on 
voit  plufleurs  Anges  avec  des  Initru- 
mens  de  MuSque  , pour  louer  le 
Seigneur.  PJal.  15-0. 

Il  y a entre  les  deux  battans  de  cet- 
te Porte  un  pilier,  iur  lequel  on  voit 
la  Statue  de  la  Ste,  Vierge  avec  FEnfant 
Jefus  fur  fes  bras. 

Audeflus  de  la  Porte  il  y a quatre 
rangs , où  font  repréfentés  l’Entrée  de 
J.  C.  dans  jérufaiem  le  J-our  des  Ra- 
maux,  La  Sainte  Cène,  le  Soufflet, 
qu’il  reçut  chez  Caîphe , la  Flagella- 
tion , le  Couronnement,  fon  Crucifie- 
ment, fa  Sépulture , fa  Réfurreélion, 
l’Apparition  à fes  Difciples,  Thomas 
touchant  les  Plaies  de  Jefus  Chrift  Si 
l’Afcenfion. 

Le  traître  Judas , qui  fe  pend  par  Fin- 

Ç f 
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fligation  du  démon,  qui  paroit  derrière 
lui  fous  la  figure  d’un  bouc. 

Aux  deux  côtés  de  la  Porte  il  y a 
douze  grandes  Statues  de  pierre , qui 
repréfentent  les  Scribes  & les  grands 
Prêtres,  ceux  fur  tout,  qui  ont  les 
premiers  contribué  à la  mort  de  Jefus 
Chrift. 

LA  GRANDE  PORTE, 

Autrement  la  Porte 
d’Airain, 

!t  à quatre  battans,  deux  en  dehors, 
qui  font  de  planches,  & qui  fervent 
à couvrir  les  deux  battans  en  dedans, 
qui  font  d’Airain  : il  s’y  trouve  quan* 
tité  de  figures  fur  la  droite,  où  en  font 
contenus  quatre  rangs  avec  cette  in^ 
feription  audelfus. 

Ârgentina  bom  cum  Jîs  fplendore 

corona, 

Lataris  P aima , qmm  virgine  ducU  ab 

aima. 


„ r 


fr%rtad  Ccuhe^rJe  de  hmfsbomq 

la  gra^e  forte  de  laiton  ovnee  de 
beêej  figuref  et  qm  mente  d etre  nac 


S)ns  gïojje  'porfcit  /fnmOt  ^eraReffincienen 
Î0ùt'/be5  SRùnfiers  Ju  S fra^burçnmt  fç0ô, 
nen  ^igurenfle^iert/  un6  fe0r  tnercÉ, 
wiiri)i()  jufe^en. 
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Les  fept  Planettes  y font  jointes 
par  leur  noms.  Sol , Luna , Mars, 
Merçurius,  Jupiter,  Venus,  Saturnus. 
On  y voit  enfuite  quelques  figures 
des  Saints  6ç  cette  infcription  au 
defidus, 

Anno  Domini  1343.  in  vi- 

gilia  B,  Adelphi  reædcfica- 
ta  funt  bæç  Oftia,  orate 
pro  nobis. 

Quos  çapit  hac  vcfha , J)eus  omni 
tèynpore  falva^ 

Il  y a encore  diverfes  figures , qui 
repréfentent  les  Miftpites  de  l’Ancien 
T eftament. 

Au  haut  du  bàtt?int  gauche  font 
quelques  figures  des  Saints  & cette 
jnfcriptîon  au  deflous, 


Le  relie  repréfente  les  Mylléres 
de  l’Incarnation,  de  la  Réfurreélion, 
rApparition  & l’Afcenfion  de  Jefus 
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Chrift,  les  Martyres  des  douze  Apô- 
tres ; de  St.  Etienne  , St.  Laurent, 
St.  Denys,  de  quelques  Evêques  & 
autres  Saints,  comme  on  le  trouve 
dans  le  Martyrologe  Romain  & dans 
la  Vie  des  Saints. 


PORTAIL  SUR  LA 

droite. 

T 'On  voit  audelTus  de  ce  Portail  Je- 
fus  Chrift  Souverain  Juge,  aflisfur 
un  Arc-en-Ciel,  plus  bas  la  Réfurrec- 
tion  des  Morts,  au  milieu  les  Réprou- 
vés de  toutes  conditions,  entrant  dans 
la  gueule  du  Dragon  infernal  ; quatre 
divers  rangs  régnent  au  tour,  qui  ren- 
ferment les  Anges  & les  Saints  , qui 
doivent  participer  à la  Gloire  de  Jefus 
Chrill:  dans  le  Ciel. 

Aux  deux  côtés  eft  repréfentée  la 
Parabole  du  Royaume  des  Cieux 
par  les  dix  Vierges  invitées  à la  Nô- 
ce.  Math.  l’Epoux  avec  les  cinq 
Sages  à la  droite , l’Epoufe  avec  les 
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Cinq  Folles  à la  gauche;  celles-^ci  te* 
nant  leurs  Lampes  renverfées  & les 
autres  les  tenant  debout 


PORTAIL  SUR  LA 


Elui-ci  contient  la  Purification  de 


la  Vierge  , l’Arrivée  des  Mages, 
les  fept  Péchés  Capitaux  par  fept  figu- 
res ou  Statues , dont  chacune  tient  une 
tête  fous  les  pieds  avec  ces  mots, 

I . Superhia.  l’Orgueil* 
a»  Avaritia,  l’Avarice. 

Luxuria,  la  Luxure.^ 

4.  Invidia,  l’Envie* 
f . Gula^  la  Gourmandife. 

6.  Ira,  la  Colere, 

7*  Acedia,  la  Parefle, 

Ces  mots  étant  prefque  effacés  par 
l’injure  du  tems , ne  font  plus  lifibles. 

Aux  deux  côtés , de  ces  Figures  il 
y en  a quatre  autres  dans  des  rangs 


gauche. 
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feparés , qui  marquent  les  quatre  Ver* 
tus  Cardinales, 

1.  Prudentia^  La  Prudencei 

2.  JtîJHtia,  La  Juftice. 

3.  Fortitudo,  La  Force. 

4.  Temperantiat  La  Tempérance* 

PORTAIL, 

Qui  donné  fur  le  Froii-hofE 

ta»»  * 

IL  y a audefîuS  de  ce  Portail  tout 
en  haut  trois  divers  Cadrans  j plus 
bas  fur  une  petite  Galerie  de  pierre  la 
Statue  de  St*  Arbogafte,  enfuite  l’Hor* 
loge,  fur  lequel  eft  repréfenté  le  cours 
du  Zodiaque  & de  la  Lune  avec  fon 
mouvement  périodique  : cette  machine 
eft  gouvernée  par  l’Horloge  de  dedans 
l’Eglife,  dont  il  fera  parlé  en  fort  lieu* 
Immédiatement  audeflbus  de  ceci 
vous  voyez  la  Statue  de  la  Vierge,  qui 
ayant  été  fur  la  croix  de  laTour  en  14  39* 
en  a été  defcendue  en  14S8.  & pofée 
ici  en  1493*  A l’Entrée  entre  les  deux 
Portes,  il  y a la  Statue  de  Nôtre  Sei* 
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gneuf,  ScaudefiTous  celle  du  Roi  Salo- 
mon, la  couronne  lur  la  Tête  & le 
Glaive  à la  main  : les  douze  Apôtres 
aux  deux  cotés,  St.  Jean  tenant  à la 
main  ces  vers  latins. 

Gratia  Divinæ  Pietatîs  adejîo  Savina, 

De  Petra  dura  per  quamfumfaBa figura. 

Voulant  marquer  par-là,  que  Sabine, 
fille  de  l’Architedle  Ervin  a voit  taillé 
cette  Statue. 

Sur  la  droite  elî:  repréfentée  l’Eglife 
chrétienne,  par  une  femme,  tenant 
d’une  main  un  calice  avec  uneHoftie, 
de  l’autre  une  croix  avec  cette  infcri- 
ption  en  allemand  audeffus  de  fa  tête, 

Far  le  fang  de  Jefi  Chrl  je  fuis  tou 
vainqueur* 

Sur  la  gauche  eft  repréfentée  la  Sy- 
nagogue par  une  autre  femme  ayant 
les  yeux  bandés , tenant  d’une  main  les 
Tables  de  Moïfe , de  l’autre  une  flèche 
rompue  avec  cette  infcription  en  alle- 
mand audeflus  de  fa  tête  : 

Qejî  ce  fang  qui  ni  éblouit. 
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Ces  deux  dernières  figures  font 
aufii  repréfentées  audefius  de  la  grande 
Porte  derrière  le  Crucifix. 

Audefius  de  la  Porte  ^ qui  eft  à la 
droite , on  voit  la  Mort  bc  la  Sépulture 
de  la  Ste,  Vierge  : l’Alfomption  & fon 
Couronnement  fur  la  gauche. 

L’On  peut  ajoûter  ici  en  pafiant; 
qu’en  1348-  l’Empereur  Charles  IVé 
venant  à Strasbourg , entra  dans  cette 
Cathédrale , ayant  la  Couronne  fur  la 
tête  le  Sceptre  & la  Pomme  à la  main 
FEvéque  Berthold  II.  reçut  de  fes 
mains  fur  le  Perron  de  cette  Porte  l’in- 
veftiture  de  fes  Fiefs  & Lui  rendit 
hommage. 

Chapelle  & Portail  de 
St.  Laurent. 

T Es  Fondemens  de  cette  Chapelle, qui 
Lj  ont  21.  pieds,  furent  jettés  par  l’ha- 
bile Architeéle  Jaques  de  qui 

employa  onze  ans  à l’achever  Schilt, 
p.  ^6^.  Schad,  p,  1$.  il  mourut  en  i45>f. 
ce  qui  fe  voit  par  fon  Epitaphe  fur  la 

droite 
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droite  de  la  porte  de  la  Sacriftie  du 
grand  Chœur  vis-à-vis  le  Cloître. 

A l’Entrée  , audeflus  de  la  Porte  de 
cette  Chapelle,  il  y a St.  Laurent  fur 
le  gril,  les  bourreaux  à côté,  qui  atti- 
fent le  feu;  Plus  bas  fur  la  droite,  la 
Statue  d’un  Pape  & autres  figures: 
l’Adoration  des  Mages  fur  la  gauche,  i 
En  entrant  dans  le  veftibule,  on  voit 
audeifus  de  la  fécondé  Porte  d’un  côté 
le  Roi  David  avec  fa  Harpe  & les 
Alages  offrant  leurs  préfens  à l’En-  ^ 
fant  Jefus , de  l’autre,  le  départ  des 
Mages. 
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CHAPITRE  TROISIEME. 


Les  Autels  , les  Sacrifies  , le 
St.  Sépulcre  & les  Ornemens. 


te  Egiüè , au  nombre  de  cinquante; 
aujourd’hui  on  n’y  en  compte  que  dix. 

Le  grand  Autel,  fait  à la  Romaine, 
etoit  litué  entre  quatre  colomnes  de 
marbre  foutenant  un  Baldachin  de 
Sculpture  en  bois,  piece,  qui  par  la 
délicatefle  de  fon  ouvrage,  & par  la 
beauté  des  ornemens  de  cet  art,  méri- 
toitune  attention  particulière  des  con- 
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noffleurs*  A chacun  des  quatre  coins 
il  y avoit  un  Ange , dont  le  premier 
tenoit  l’Encenfoir,  le  fécond  la  Na- 
vette, le  troiliéme  les  Burettes  ; le  qua- 
trième le  AlilTel.  Sur  cet  Autel  on 
peut  dire  la  Meiïe  de  Fun  & de  Fautre 
coté , mais  en  1 7f9,  il  a été  endomma- 
gé d’un  incendie , & enfuite  abbatu  ; 
on  a travaillé  depuis  ce  tems-là  à un 
nouveau  de  marbre , qui  ne  cède  en 
rien  au  précédent  en  magnificence, 
fplendeur  & richefle. 

Les  Sacrifties. 

« 

L’On  compte  fix  Sacrifties  , Fune 
fur  la  droite , les  cinq  autres  fur  la 
gauche  du  Chœur» 

Le  St.  Sépulcre. 

En  1340.  FEvêque  Berthold  fit  bâ- 
tir une  Chapelle  à Fhonneur  de  la 
Sainte  Catherine  dans  la  Cathédrale, 
& ordonna  à FArchiteéle  d’y  faire  en 
même  tems  fon  tombeam;  FEvêque 
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ayant  demandé  un  jour  à rArchiteéle 
fi  le  tombeau  avançoit  ? Sur  quoi  il 
répliqua  à l’Evêque,  qu’il iera  li  beau 
qu’on  y pourroit  mettre  nôtre  Sei- 
gneur; l’Evéqueen  ayant  pris  rinFpe- 
élion,  & l’ayant  trouvé  effeêlivement 
d’une  rare  beauté , dit:  qu’il  ne  oon- 
venoit  pas  que  Ion  Tombeau  fut  plus 
brillant  que  celui  de  nôtre  Seigneur, 
& ordonna,  qu’il  fervira  du  Saint  Sé- 
pulcre, faifant  en  conféquence  de  fon- 
dations particulières.  Voyez  Kônigs- 
hoffen  page  i6.  Schilter  page  zfS* 
Schadaus page  i6* 

Dans  ce  caveau , on  expofe  le  St. 
Sacrement  la  Semaine  fainte  ; ce  lieu 
étant  pour  lors  éclairé  de  quantité  de 
Lampes  , on  y voit  la  montagne  des 
Oliviers,  où  N.  S.  eft  repréfenté  priant 
à genoux  ; l’Ange  lui  apparoiffant  fur 
le  Rocher  le  calice  en  main  , les  3. 
Difciples  endormis,  le  traître  Judas  à 
l’entrée  du  Jardin  avec  les  Juifs  & les 
Soldats  armés,  pour  fe  faifir  de  J.  C. 
Matth.  7.6.  les  diverfes  Tours  &A1ai- 
fons,  qui  y paroifîent,  repréfentent 
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Jérufalem  : le  tout  étant  très-propre- 
ment taillé  dans  la  pierre  : ce  qui  effc 
encore  allez  remarquable,  c’eft,  que 
la  groupe  de  8»  à lo.  Soldats , qu’on  y 
voit , eft  d’un  bloc*  ' Dans  ce  même 
caveau  fur  la  droite,  au  bout  de  i’Efca- 
lier,  vous  voyez  les  Fondemens,  qui 
repofent  dans  l’Eau, 

Les  Ornemens. 

T OUÏS  LE  GRAND  , de  glorieufe 
mémoire,  a fait  à cette  Eglife,  par 
fa  libéralité  & par  fa  pieté  éclatante, 
des  Préfens  dignes  d’un  li  grand  Roi, 
en  y donnant  les  précieux  Ornemens, 
aux  quels  40.  perfonnes  ont  travaillé 
3,  années  entières,  fous  la  conduite 
du  Sieur  Lhermino,  habile  maître  Bro- 
deur de  Paris.  Ils  font  tous  d’une 
Broderie  en  Bolfe,  fur  Satin  blanc,  ve- 
lours rouge  & verd;  de  chacune  de 
ces  5,  fortes  il  y a les  pièces  fuivantes, 
favoir. 
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J)e  Couleur  blanche, 

S*  Devant  d’Autel , d’étoffe  d’ar- 
gent, travaillé  avec  du  fil  d’argent. 
3.  Chappes. 

I.  Chafuble. 
f.  Manipules^ 

I*  Bôurlé. 

1.  Echarpe, 
f.  Dalmatiques. 

5.  Etoles. 

2.  Couffins. 

Qui  font  tous  de  fil  d’or,  à la  ré- 
ferve  des  devant  d’autel , qui  font  de 
fil  d’argent. 

De  Couleur  rouge. 

Les  ornemens  de  cette  couleur  font 
de  velours  rouge , brodés  en  or , au 
nombre  des  blancs. 

De  Couleur  vefde. 

Les  ornemens  de  cette  Couleur  font 
de  velours  verd,  aufîi  brodés  en  or, 
au  même  nombre  des  précédents. 
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Le  grand  Dais. 

Pièce  des  plus  belles  & des  plus 
précieufes  de  ces  ornemens  ; il  a lo. 
pieds  de  France  de  long,  fur  7.  pieds 
& 3.  pouces  de  large;  Le  fond  en  ell 
brodé  d’or  fur  Satin  blanc,  le  Tour 
doublé  d’un  drap  d’argent  avec  les  Ar- 
mes du  Roi  & de  la  Heine  fur  chaque 
pièce , & fix  aigrettes  audeflbs  ; on 
ne  s’en  lert , que  pour  la  Proceffion 
de  le  Fête-Dieu  ; il  eft  porté  par 
douze  hommes. 

Le  petit  Dais. 

Le  fond  de  celui-ci  eft  de  drap  d’or, 
le  tour  de  velours  rouge  , brodé  d’or 
& doublé  de  même  drap. 

I.  Voile  de  Calice  de  velours  rouge 
brodé  d’or  & doublé  de  même 
drap. 

U Crucifix  d’argent  fin , haut  de  fept 
pieds  péfant  400.  marcs» 
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6,  Chandeliers  d’argent  fin , chacun 
haut  de  4«  pieds  8.  pouces,  pé- 
fant  les  fix  840.  marcs. 


Des  Ornémens , dont  le  Comte 


Doyen  de  cet  illiijlre  Chapitre , a 
fait  préfent  à cette  Eglife, 

Ornemens  blancs  & rouges. 

De  chacune  de  ces  deux  couleurs 
il  y a 

2.  Devant  d’autel. ^j.Chappes, 
a.Dalmatiques.  |]  j|  j.Etoles. 

3.  Manipules.  -•  ••  » Vm]p  df»  Ca- 


Les  blancs  font  d’un  drap  d’or , les 
rouges  de  velours , garnis  d’un  galon 
d’or , large  de  4.  doigts. 


Pièces  en  tout  ys>. 


LISTE. 


de  Rittherg  , de  pieufe  mémoire  , grand 


i.Bourfe. 

i.Chafuble. 


cl 
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V iolets. 


V. 


De  velours , garnis  d’un  galon  d’or 
large  de  4.  doigts. 

.Devant  d’autel,^  ^i.Bourfe. 
.Dalmatiques,  |]  If  i.Chappe. 

i.'Etole.  .|j"î  i.Chafuble* 

I. Voile  de  Ca-  Jj  H r. Manipule, 
lice.  ^ Couffin. 


Noirs. 


De  velours , garnis  d’un  drap  d’ar-, 
gent. 


^.Devant  d’autel 
avec  une  croix 
de  broderie 
d’argent  au  mi- 
lieu. 


a.Couffins 


^i.Cfhappe. 

" Manipules. 
i.Voile  de  Ca. 

lice. 
ï.Bourfe. 

I .Chaffiblc* 
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Un  drap  Mortuaire  de  velours  noir 
avec  les  Armes  du  Comte  aux  4. 
coins,  brodées  à fil  d’argent. 

1.  Crucifix  d’argent  fin , qu’o.n  porte 

à la  Proceflion, 

2,  Chandeliers  d’argent  fin , pour  ac- 

compagner le  Crucifix 

Pièces  en  tout  67. 

Le  grand  Choeur. 

V 

IL  y a dans  ce  Chœur  3.  rangs  de 
Staux  5 furmontés  tout  au  tour 
des  Armes  de  Mrs.  les  Comtes  Cha- 
noines, les  Bancs  des  Séminairiftes, 
les  petites  Orgues  , & les  Tribunes 
pour  les  Muficiens  , qui  font  élevées 
aux  deux  côtés  : On  voit  derrière 
l’Autel  un  grand  Chandelier  de  cui- 
vre jaune,  qui  a 15.  pieds  3.  pouces 
de  hauteur,  poféfur  Lions;  fa  bafe 
X.  df,  pieds  de  circonférence , la  tige 
1.  pied  8.  pouces  ; il  fe  démonte 
par  pièces , qui  font  au  nombre 
de  1 8.  St.  Laurent  eft  audeflus  , St. 
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Materne  & St.  Arbogafte  aux  deux 
côtés,  puis  deux  Anges;  de  forte  que 
par  cette  fituation  ils  forment  une 
efpçce  de  Piramide , tenant  chacun 
un  chandelier  en  ' main  : à quelque 
diftance  de-là  eft  le  Pupitre , où  re- 

pofe  le  Graduel. 

\ 


C H A P I T R 

QUATRIEME. 

La  irande  Chaire. 

O 


(fy^Ette  rare  pièce  eft  de 
pierre,  d’une  Sculpture, 
ou  plutôt  d’une  Cife- 
lure  extrêmement  déli- 
cate ; la  beauté  & la  di- 
verfité  des  Figures , dont 
elle  eft  ornée,  mérite  une  attention 
affez  particuliérOi 

L’on  voit  d’abord  fur  le  devant  du 
corps  un  Crucifix , la  Ste.  Vierge  & 
St.  Jean  aux  côtés , les  douze  Apô- 
tres autour , & quelques  Anges  avec 
les  inftrumens  de  la  Paflion  de  N«  S«. 
au  pied  les  quatre  Evangéliffces , quel- 
ques Martyres  & Peres  de  l’Eglife. 
Schad.  p.  32-  & 3 3- 

On  y découvre  encore  diverfes 
autres  Figures  du  côté  de  la  montée; 
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mais  comme  celles  - ci  ne  paroifîent 
être  que  des  produêlions  de  certaines 
fantaifies , on  fe  contente  de  les  aban- 
donner aux  curieux  , qui  pourront 
les  examiner. 

Les  Piliers , dont  elle  eft  foûtenue, 
font  au  nombre  de  fept,  fa  voir,  celui 
du  milieu , & fix  moindres  autour. 

' Elle  fut  faite  en  1485.  par  l’habile 
main  de  Jean  Hammerer,  pour  lors 
Architecte  de  nôtre  Edifice.  L’an 
If  II.  elle  fut  entourée  d’un  baluftre 
& on  mit  une  porte  à l’Efcalier.  Le 
chapiteau  , qui  la  couvre , & qui  elt 
un  ouvrage  de  Sculpture  en  bois , 
eft  de  Conrad  Cullin  & fon  Fils,  tous 
deux  maîtres  Ménuifiers  :,Sur  le  fom- 
met  eft  repréfenté  Nôtre  Seigneur 
ré fu (ci té.  La  pièce  eft  de  1617. 

Scbad.  ibid. 

On  y voit  encore  deux  autres  Chai- 
res; celle  de  bois  pour  laParoilfe  dans 
la  Chapelle  de  St.  Martin,  aujourd’hui 
St.  Laurent,  celle  de  Pierre  à côté  de  la 
grande  Sacriftie  : la  Ste.  Vierge,  St. 
Laurent  & d’autres  Figures  y font 
repréfentées. 
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CHAPITRE 

CINQUIEME. 

Les  grandes  Orgues, 


N Gentil -homme,  nom- 
mé Ulric  Engelbrecht, 
fit  dreflér  les  prémiéres 
Orgues  dans  la  Cathé- 
drale en  i2<5o.  mais  cel- 
les- ci  ayant  été  fort  en 
par  le  feu,  on  en  dreffa 
es  dans  la  fuite.  Kônigshoff^  p. 
Schilf.  p,  Z 7(5. 

les,  qui  y font  aujourd’hui,  fu- 
faites  & dreffées  aux  dépens  de 
ue  en  1741.  & achevées  en 
ont  40.  régiftres , zz4o. 
plus  grand  péfe  541. 
il  elt  haut  de  28,  pieds  & tient 
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14.  mefures , avec  ces  mots  gravés 

delfus. 

Laudate  Dominum  in  chor- 
dis  & organo.  Pial  150. 

Pofitum  fuit  hoc  Organurn  aono,  quo 
Fax  & Harmonia  Raftadii  & Badæ 
in  Helvetia  féliciter  iuditur  cum 
fuaviffimo  concentu  Principuro 
Chriftianoriim. 

Fax  datîir  , ingéniés  pinxit  Fax 
aurea  mentes , 

Conjîinxitque  bonos  miijlca,  lata 
tonos. 

Adminftrabant  tune  temporis  Fabri- 
cam  Ecclefiæ  Cathedralis  , Pre no- 
biles  , Clariffimi  & Ampliffimi 
Doniini. 

D.  Wormbfer  à Vendenheim, 
Prætor  urbis. 

D.  Francifeus  Scherer,  Conful 
D.  Georgius  Dernier  , Qiiin- 
decimvir. 
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Oeconomiam  ejufdem  Fabricæ  curabat 
Clarifimus  & Honoratiffimus  vir. 

D.  Johannes  Langhans. 

Faâumper  Andream  Silbermann  1714» 

Cet  ouvrage  a 6.  Sommiers,  3.  Cla- 
v-iers  les  Pédales  & grands  Souf- 
flets, dont  chacun  n’a  qu’un  pli,  & 12» 
pieds  de  long  fur  6.  pieds  de  large: 
on  les  trie  d’une  manière  toute  diffé- 
rente des  autres/ 

L’on  voit  au  bas  de  ces  Orgues 
Samfon  monté  fur  un  Lion,  auquel 
il  ouvre  la  gueule  par  le  mouvement 
d’un  fifd’archal  : aux  côtés  deux  petits 
hommes , l’un  tenant  une  trompette, 
qu’il  approche  de  fa  bouche  & l’en 
retire  par  lé  moyen  de  quelques  ref. 
forts  , l’autre  tient  un  rouleau  pour 
battre  la  mefure. 
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CHAPITRE 

SIXIEME. 


Des  Cloches. 


'^-  e§^>o^^f 

''4'*  •'4'' ;? j>  ^j-i.  T'^-»  ^ 


■fi  L |f à première  & la  plus  art*. 

cienne  a été  celle  du  St. 
•é^-^î'-lèè'  Efprit;  elle  fe  fendit  & fut 
refondue  plülieurs  fois.  Schilt^p.x^^ 

*► 

La  plus  grande , qu’on  y ait  jamais 
vue,  péfoît  41Ô,  quintaux  Sehad.p,^^^ 
elle  fut  bénite  à l’honneur  de  la  Ste^ 
Vierge  ^ il  failoit  îi5.  Hommes  pour 
la  ionner  : on  en  voit  encore  les  deux 
battans  à côté  de  la  Chapelle  de  Ste. 
Cathérine  vis-à-vis  l’Horloge  5,  dont  I@ 
plus  grand  péfe  17.  quintaux. 

E 
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II  y a aduellement  ij*  cloches  dê 
différente  grandeur. 

La  plus  grande , qu’on  ne  fonné 
gùeres,  que  les  Fêtes  & DimancheSja 
cette  infcription. 

uinno  Domini  1408*  die  xy.  Menfis  Jtdii 
fufa  fum  per  Magijlrum  Johanneni 
de  Argentina. 

NuncioFefta,  metum,  Nova  quædartîj 

flebile  Lethum. 

Elle  a 7.  pieds  de  Diamètre  & 
de  circonférence  dans  fon  orifice. 

Cloche  pour  PAngeluSt 
Infcription. 

Cette  cloche  fut  refondue  en 
les  Diredeurs  de  la.  Fabrique  étoient 
pour  lors  Mr.  Philippe  Louis  de  Kip- 
penheim  Stettmeiftre.  Mr.  François 
Reifeiffen  Ammeiftre.  Mr.  Jean  Pierre 
Storck  XV*  Mr.  Chriftophe  Güntzer 
Syndic  Royal.  Mr.  Jean  Frédéric  Theu« 
rer  Receveur* 


r 


Fut  fondue  par  Jean  Qiiingelber- 
ger  en  164?.  elle  péfe  iç.  quintaux: 
on  ne  la  tonne  qu’à  l’entiée  & à l’ilfue 
de  la  Foire  de  8t*  Jean,  depuis  midi 
julqu’à  une  heure. 

Infcrlption  d’un  côtê^ 

0 Rex  gioriæ  Chrifte,  veni  eüm  pace* 

Jnfcription  de  P autre, 

% 

Mr,  Tobie  Stædel  étant  Ammeiftrë 
Régent^ 


Vox  ego  fum  vitæ,  voco  vos  \ orato^’ 

venite.  1461# 

Cloche  de  la  Retraite* 

E i 
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Infcription. 

Mr.  Philippe  Louis  de  Kippenheim 
Stettmeiftre. 

Mr.  François  Reifeiffen  Ammeiftre. 
Mr*  Jean  Pierre  Storck  XV. 
Diredeurs  de  la  Fabrique. 

Au  bas  fe  trouvent  les  noms  des 
fondeurs  fçavoir  Cæfar  Bonbon  & Jean 
Rofier.  à Strasbourg,  i69Z* 

Les  deux  petites  Cloches 

Qu’on  a coûtume  de  fonner  entre 
& 6.  heures  du  matin  & entre  a.  & 
3.  heures  du  loir , ont  la  même  in» 
fcription* 

Cloche  du  Magiftrat^ 

Fondue  par  Thomas  Jofte  en  147L 
on  la  foune  pour  affembler  le  Ma» 
giftrat. 

Cloche  de  PHorloge, 


O Keoà  gîoria  Chrijle^  venî  cuw 
I37f*  3.  dugtip* 


1 
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Cloche  de  Répétition^ 


Fondue  par  Jean  Jacques  MûIIef 
à Strasbourg  au  Mois  de  Juillet  if9f. 

Les  gardes  de  la  Tour  y répètent 
les  heures  de  l’Horloge  | afin  d’an^ 
noncer  jour  & nuit  leur  vigilance. 

Cloche  des  Portes» 

Cette  Cloche  a été  fonnée  pour  la 
première  fois  en 


1691^  Les  Direéteurs  desBâtimens*^ 

Mr^  Philippe  Conrad  Joharm  de  Mun«, 
dolsheim  Stettmeiftre. 

Mr.  WolfFgang  Henri  Zorn.  XVf 
Mr.  Jean  Philippe  Schmid. 

Mr»  Jean  Balthafar  Kraut.  XV. 

Les  trois  de  la  Tour  aux  Phenings^ 

Mr.  Samuel  Ruop, 

Ml  Eberhard  BechL 

E a 
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Mr.  Jean  George  Rofenzweig. 

Mr.  Tobie  Stædel,  Vicaire, 

Les  Officiers. 

Mr.  Philippe  Ürfinus. 

Mr.  Jean  George  Wetzel. 

Les  Fondeurs, 

Çéfar  Bonbon.  Jean  Rofier. 

Les  deux  petits  Tocfîns 

, Sont  fans  infcription  & fans  date. 

La  Charpente  ou  le  Befroi  des 

Cloches 

I 

Fut  fait  en  I5'2î,  par  deux  garçons 
charpentiers  , Médar  de  Lindau  Sç 
Jean  Fckltein.  L’infcription  eft  aux 
deux  côtés  de  la  grande  cloche. 
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CHAPITRE 

SEPTIEME. 


l)e  l'Horloge^ 

Le  beau  chef-d’œuvre,  qui  (pour 
me  fervir  des  termes  de  l’Au- 
teur de  l’Hiftoire  d’Alface) 
contient  outre  les  “ ornemens 
,,  defculpture,  de  Peinture  Scd’Archi- 
„ teélure  , cr  que  l’Aftronomie  , la 
„ Méchanique , & l’Horlogerie  ont 
„ de  plus  curieux  pour  le*  cours  des 
„ Aftres  & la  mefure  des  tems  dans 
„ toutes  les  Saifons,,  efl:  fitué  fur  la 
droite  du  Chœur  : le  deffein  en  fut 
entrepris  en  i f 70,  par  le  célèbre  Ma-* 
thématicien  Conrad  Dafypodius  : & 
fini  en  If74-  Schad.  p,  58.  feqq, 
Hift*  d’Alface  Tom.  I.  part,  i i.p.  xf  r* 
Elle  efl  d’abord  entourée  d’un  treil- 
lage , & divifée  en  3 . étages, 

E 4 
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An  pied  il  y a un  Globe  Aftrono- 
mique  porté  fur  le  dos  d’un  Pélican  ; 
il  a trois  pieds  de  diamètre  & loo. 
livres  péfant  : La  compofition  en 
eft  de  rnaftic,  de  craie  & de  papier, 
pour  le  garantir  des  vers.  L’on  y a 
peint  les  48.  Confteliations  , & par  le 
moyen  des  refforts , qui  font  cachés 
dans  le  Pélican,  le  Soleil,  la  Lune  & 
les  Etoiles  font  leur  révolution  Ailro- 
îiomique. 

Vis-à-vis  de  ce  Globe  Pon  voit 
Roues,  dont  la  plus  grande  fert  de 
Calendrier , Appollon  & Diane  aux 
deux  côtés' montrant  les  jours  & les 
nuits  ; Cette  roue  fait  fon  tour  à, 
droite  une  fois  par  an.  Celle  du  mi- 
lieu indique  Pannée  courante,  le  Nom- 
bre d’or  , la  I ettre  Dominicale,  les  Fê- 
tes mobiles  & Pannée  Bilfextde  ; elle 
ne  fait  qu’un  tour  dans  100.  ans. 

La  troifiéme,  qui  eft  la  plus  petite, 
eft  immobile  elle  contient  la  Carte 
d’Aliemagne,  le  Plan  de  Strasbourg, 
même  que  les  noms  de  ceux , 
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ont  fait  THorloge.  Aux  4,  coins  de 
ces  roues  font  dépeintes  les  4.  Monar- 
chies du  monde:  Aux  deux  côtés  font 
repréfentées  fur  deux  grandes  Tables 
les  Eclîpfes  du  Soleil  8c  de  ia  Lune 
depuis  I f 75".  jufqu'à  i^of, 

îmmédiaterneot  au  deffus  font  re- 
prélentés  les  fept  PJanetes,  affis  cha-? 
cun  dans  un  Char,  traîné  par  les  ani- 
maux, qui  leur  font  confacrés  ; ils  pa- 
roiffent'tüur  à tour,  aux  jours,  qui 
leur  font  alfedés.  Les  noms  des  jours 
font  écrits  fur  les  roues  favoir. 


Dimanche,  A polio,  ou  le  Soleil,  dies  Sol 


Lundi,  la  Lune. 

Alardi.  Alars. 

Alercredi.  Aîercure. 
Jeudi.  Jupiter. 

Vendredi,  Venus. 
Samedi.  Saturne, 


, dies  Lun^, 
dies  Martiso 
dies  AfercuriL 
dies  Jovis^ 
dies  Veneris^ 
dies  Sabbaîl' 

' T 


Un  peu  plus  haut  on  voit  le  qua- 
dran  , qui  marque  les  minutes  & les 
quarts  d’hewres  av^  dey^  Anges  ajïis 
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aux  côtés , dont  l’un  compte  les  heures 
levant  à chaque  coup  un  Sceptre,  qu’il 
tient  à la  main;  l’autre,  l’heure  étant 
fonnée  tourne  l'on  Sablier. 

^u  fécond  étage  l’on  voit  un  grand 
Aftrolabe  , fur  le  quel  tournent  plu- 
fieurs  aiguilles,  dont  la  plus  grande, 
qui  fait  font  tour  tontes  les  24.  heures’ 
marque  les  heures  ; & les  autres  le 
mouvement  des  Planètes  dans*  leZo^. 
diaque  : au  centre  elf  repréfenté  le 
Globe  terreftre;  aux  quatre  coins  font 
dépeintes  les  4.  Saifons:  deux  lions 
aux  côtés  tenant  les  Armes  de  la  Ville 
& ceux  de  Mrs.  les  direéfceurs  de  la  fa- 
brique fervant  en  même  tems  d’orne-, 
ment, 

Audelfus  de  l’Aftrolabe  on  voit  un 
petit  quadran , qui  marque  le  cours  & 
Ja  quantième  de  la  Lune. 

Au  troifiéme  étage  font  les  Cym- 
bales, qui  fonnent  les  quarts  d’heures 
frappés  par  4.  Jaquemards  repréfen- 
tant  les  4,  âges  de  l’homme  ; plus  haut 
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vous  voyez  la  clochette,  qui  fonneles 
heures.  J.  C.  étant  d’un  côté , la 
Mort  de  l’autre,  qui  à chaque  quart 
s’approchant  pour  frapper  l’heure,  eft 
repc-ufTée  par  J.  C.  l’heure  cependant 
étant  venue  elle  s’avance  pour  la  fon- 
ner  & J.  C,  le  retire. 

Tl  y a encore  audedaris  plufîeurs  clo- 
chettes , qui  par  leur  fon  harmonieux 
font  un  agréable  carrlllon. 

La  Tourelle,  qui  eft  fur  la  gauche,  ' 
renferme  les  poids  de  l’Horloge , les 
peintures  , dont  elle  eft  ornée  , font 
de  l’obie  Stimmer.  ]l  y a un  Coq  au- 
deflus  , qui  , après  le  carrillon  , com- 
mence à battre  des  ailes  & à chanter 
deux  fois.  Un  peu  plus  bas , on  voit 
Uranie  repréfentant  les  Mathémati- 
ques; audeffous  un  Colofle  avec  les  4. 
Empires , dont  il  eft  parlé  au  Chap.  7, 
de  Daniel  ; Ceci  eft  fui  vi  du  véritable 
Portrait  de  ce  célébré  Alathématicien 
^Nicolas  Copernic,  qui  fut  envoyé  de 
Pantzig  à Dafypodiu§  Mathématicien 

de 
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de  Strasbourg  : fur  la  gauche  font  les 
trois  Parques  , Lachefis  tenant  la  que- 
nouille, Clotho  filant , & Atropos  cou- 
pant le  fil  de  la  vie, 

L’Efcalier,  par  le  quel  on  monte  à 
FHorioge,  eft  fur  la  droite.  Voyez 
i’Eftampe  H.  où  cette  Machine  eft  re- 
prèfentée,  , 

Le  deffein  de  PHorloge  a été  exé- 
cuté par  trois  habiles  Maîtres  ; favoir, 
commencé  par  ïfaac  Habrecht , conti- 
nué par  fon  Fils  Abraham  & achevé 
en  I f 74.  par  fon  petit  Fils  ïfaac  Ha- 
brecht , avant  la  correction  du  vieux 
Stile,  arrivée  en  iç8i.  par  ordre  du 
pape  Grégoire  XIII. 

En  id  1^9.  cette  Horloge  fut  renou- 
yellée  ornée  de  plufieurs  Peintures 
& Sentences. 

En  1732.*  Jaques  Straubhaar  Hor- 
loger de  la  Cathédrale  reçut  ordre  de 
Meflieurs  les  Direéleurs  de  la  Fabri- 
we  J de  renouveller  & de  nettoyer 
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cet  ouvrage  j ce  qu’il  exécuta  avec 
beaucoup  d’exaétitude  en  y remettant 
plulieuts  nouvelles  roues  ^ une  pen- 
dule & autres  réparations  néceflaires» 

L^anciénne  Horloge  étoit  autrefois 
vis-à-vis  de  celle-ci  ; on  en  voit  encore 
quelques  refies  de  pierres  dans  la 
muraille^ 
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CHAPITRE 

HUITIEME. 

Les  Vitrages  Peints* 

Fenêtres  fur  la  droite 
nous  repréîentent  les 
principaux  Myftéres  de 
la  Religion  Chrêtiennej 
de  même  ^ que  les  Mi- 
racles de  JËfus  ChrilË 

Celles  dans  la  Galerie  d’enhaut  de 
la  Nef  contiennent  les  74.  Ancêtres 
de  jefus  Chrift,  S.  Luc.,  3» 

Audeffus  de  cette  Galerie  font  dé- 
peints des  Martirs  & des  Vierges. 

Dans  la  Fenêtre  audeflus  de  la  Sa- 
crifie on  voit  la  figure  de  St.  Chrifto» 
phe,  quiefl:  extrêmement  grande* 
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Dans  la  Chapelle  de  Ste.  Cathérine 
font  les  douze  Apôftres,  Ste,  Marthe 
&Ste.  Madeleine  S.  Luc.  chap,  lo. 

Depuis  cette  Chapelle  ju (qu’au  Por- 
tail d’enbas  on  compte  6,  Fenêtres, 
qui  ont  chacune  i6,  panneaux, 

La  première  repréfente. 

Ste.  Anne. 

4,  L’Apparition  de  l’Ange  à St.  Joa- 
chim. 

3.  La  Défponfation  des  Sts.  Joachim 

& Anne. 

4.  La  Nativité  de  la  Vierge  Marie, 

La  Préfentation  de  Marie. 

6»  La  Généalogie  de  Marie.  Hài  i r. 

7.  Les  Jeunes  hommes  de  la  Maifon 

de  David  avec  les  Verges. 

8.  La  Delponfation  de  Alarie  avec 

Joleph,  S.  Luc.  I.  V.  27. 

9.  L’Annonciation.  S.  Luc.  i. 

10.  La  Nativité  de  J C.S,Matth.2.v.8. 
ïi.  L’Arrivée  des  Bergers:  S.  Luc.  2. 
ï2.  L’Adoration  desMages.S.Matth.a^ 
IJ.  La  Préfentation  de  J.  C*  au  Tem* 

pie  S.  Luc.  4^ 
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i4.LeMa{îacredes  înnocens.S.Matth.Zi 
ifi  La  Fuite  en  Egypte.  S.  Mattli.i. 
ï6»  Jefus  Chrift  enfeigne  dans  le 
Templei  S.  Luc.  x* 

La  Seconde* 

I»  Les  Juifs  préferitent  la  Femme 
adultère.  S.  jean.  s. 

Xr  Jefus  Chrilî:  Kéfufcite  Lazare* 

S. jean.  li. 

3*  Caïphe  prédit  la  mort  de  Jefus 
Chrift.  S.  jean  iS. 

4*  Zachée  monte  fur  un  Sycomore 
proche  de  Jéricho.  S.  Luc.  19. 
f.  La  Samaritaine  parle  à J.  C.  près 
du  Puits,  S.  Jean.  4. 

6,  Ste.  Madeleine  lave  les  pieds  à J.  C* 

chez  le  Pharifien.  S.  Luc,  7* 

7,  Jefus  Chrift  dort  dans  la  barque, 

durant  la  tempête.  S.  Matth.  8^ 

8.  La  Transfiguration  fur  le  Mont 

Thabor.  S.  Matth.  17. 

9.  La  guérifon  du  Para!itique.S.Mat.9* 
.10,  La  Fille  du  Prince  de  la  Synago^ 

gue  réfufcitée  par  J,  C. 

II.  Je- 
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II,  Jefus  ChriiT:  nourrit  fooo.  hom- 
mes. S.  Matth.  14. 

la.  J.  C,  chafîe  les  Démons , qui  en- 
trent dans  un  troupeai^de  2000^ 
pourceaux.  S.  Marc.  f. 

1 3.  La  guérifon  du  Lépreux,  S.  Mat.§. 

14.  J.  C.  tenté  par  le  Satan.  S.  Luc.  4, 
If.  Les  Noces  de.  Cana  en  Gallilée„ 

S.  Jean.  2. 

16^  J.  C,  prêche  au  Peuple.  S.  Marc,  4, 

La  Troifîéme. 


1,  L’Pntrée  de  J,  C,  dans  Jérufalem, 

S.  Luc,  i'5>. 

2.  LaSte.  Cène.  S.  Luc.  12. 


5.  J.  C.  lave,  les  pieds  à fes  Difciples, 

S,  Jean.  15, 

4.  L’Ange  préfente  le  -Calice  à J.  C. 

fur  la  montagne  des  Oliviers. 
•S.L#Z2. 
f.  Le  Baiier  de  Judas, 

6.  J.  C.  méné  chez  Anne;  S.  Jean,  i8. 

7.  J,  C.  conduit  chez  Caïphe. 

8.  J.  C, flagellé.  S.  Matth.  27. 

5.  J,  C.  couronné  d’épines, 

F 
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lo-  J.  C.  outragé  S.  Marc,  14. 

11.  J.C,  porte  fa  Croix.  S.  Jean,  ip» 

12.  Les  deux  Larrons.  S.  Luc,  zj. 

13.  Le  bon  Larron,  ibid. 

1 4.  J,  C.  attaché  à la  Croix.  S Mat.  27. 
Le  mauvais’ Larron,  S.  Luc.  23. 

16.  La  Sépulture  de  J.  C.  S.  Matth.  27* 

La  Quatrième. 

,j.  C,  defcend  aux  Lymbes , pour  - 
en  délivrer  les  âmes  des  Juftes, 
qui  attendoient  fa  Venue.  Eph.4. 

а.  Les  Lymbes.  ibid. 

3.  La.  Réfurreélion  de  J.  C.  S.  Mat.  28. 

4,  L’Ange  alfis  fur  la  Pierre  du  Sépul- 

cre. ibid. 

5",  Jef.  Chr.  apparoît  à Ste,  Madeleine. 
S,  Aiarc.  1 6. 

б.  Les  Anges  apparroilfent^x  Samtes 

Femmes.  S.  Luc.  24W 

7.  J.  C.  allant  à Emaüs  avec  les  deux 

Difciples,  ibid. 

8.  Jefus  Chr.  apparoît  à fes  Difciples, 

S.  Marc.  1 6. 

5».  Thomas  met  fon  doigt  dans  les 
Playes  de  Jefus  Chrift.  S.  Jean.  20. 
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10.  J.  C.  apparoît  la  fécondé  fois  à fes 
Difciples.  ibid. 

1 1.  Les  Difciples  Jettent  les  Fiilets  au 
Nom.de  J.  C.  S.Luc.f, 

12.  J.  C,  apparoît  à fes  Difciples,  tan- 
dis quils  dinent  ibid. 

13.  L’Afcenfion,  S.  Luc.  24. 

14.  Les  Apôtres  voyent  J.  C.  montef 
au  Ciel.  Aél.  i. 

if.  llsattendentle  St,  Kfprit  ibid. 

16.  Le  St.  f (prit  defcend  fur  eux.  Aôl.i, 

Au  delfous  de  ces  Fenêtres  ü y a 
ces  mots. 

1 ♦ Avs  Avaria  gratia  pïem. 

2,  Ce-ci  repréfènte  les  Souffrances  de 

J.  Ci  qui  nous  a délivré  de  la 
mort  étenielle. 

3,  Dieu  rompe  les  Portes  de  l’Enfer, 

La  Cinquième. 

Repréfente  le  dernier  Jugement. 

Au  haut  J.  C.  comme  Juge  affis  fur 
un  Arc-en-Cielé  b'.  Matth  2f.  les  Elus  à 

F 2 
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£i  droite  ; la  gueule  le  l’Enfer  & les 
Reprouvés  à fa  gauche* 

> 

La  Sixième. 

Contient  la  Célefle  Jérufalem*  Jefus 
Chrift  affis  dans  fa  Gloire , les  Saints 
autour  de  lui. 

Jefus  Chrift  dans  la  perfonne  d’un 
pauvre,  repréfentant  les  œuvres  de  Mi- 
féricorde.  S.  Matth.  af. 

J’ài  eu  faim,  & vous  m’avez  donné 
à manger. 

J’ai  eu  foif , & vous  m’avez  donné 
à boire. 

J’ai  été  nud , & vous  m’avez  revêtu. 

J’ai  eu  befûin  de  logement , 8tvous 
m’avez  logé. 

J’ai  été  malade  , & vous  m’avez 
vilité. 

L’on  voit  dans  les  Pénétrés,  fur  la 
gauche  audeflus  de  la  Sacriftie  les 
Images  de  J.  C.  & de  St.  Laurent. 

Dans  celle  à côté,  la  Ste.  Vierge  & 
St.  Jean. 
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A rentrée  de  la  Chapelle  de  Saint 
Laurent  audeflus  de  la  Porte  J.  C,  & 
Marie. 

Depuis  cette  Chapelle  jurqu’à  la 
Porte,  on  compte fix  Fenêtres,  dont 
la  prémiére  contient  . 

[I.  La  Nativité  de  J.  C.  & ces  mots; 
Gloria  in  exceljis  Deo^ 


Dans  les  cinq  autres  font  les  figures 
fuivantes , fa  voir. 


Dans  la  Seconde* 

Fridericus,  Rex  Henricus. 
Henricus  Rex,  Philippus* 

Dans  la  Troifiémc* 

Ludovicus  Rex,  filius  Carolîi» 
Pipinus , Pater  Caroli*  | 
Carolus  Magnus,  Rex; 
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îë 

Dans  la  Qiiatriéme. 

Carolus  Rex  Junior. 

Xotliarius  Roinanorum  Tmperator» 

Ludovicus  filius  Lotliarii. 

« 

N 

Dans  la  Cinquième. 

Henricus  Babinbergenfis. 
Friderjcus  Rex.  Henricus  Rex. 

Toutes  ces  figures  fontrepréfentées 
Çfl  grandeur  d’homme. 

La  dernière  contient  les  traits  fui., 
vans  de  l’Ancien  Teftament.  Gen.  i . 

I.  La  création  du  Monde. 

S.  La  création  d’idam  & d’Eve. 

3.  Fve  mange  du  fruit  défendu  Gen.  3. 

4.  Adam  & Eve  chafîès  du  Paradis. 

ibid 

Le  Farricide  de  Caïn  & fa  fuite. 
Genef.  4. 

6>  Noë  travaille  à l’Arche.  Gen.  6^ 

7*  L’Arche  portée  fur  l’Eau.  Gen,  7, 
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AiidelTus  du  grand  Portail  eft  une 
rofe  de  fenêtre  très-étenduë , joliment 
peinte  de  toutes  fortes  de  Couleurs: 
elle  a dans  fa  circonférence  extérieure 
ïfo.  f.  pieds,  & 48»  [de  diamètre,  la 
circonférence  intérieure  en  a 
& 45.  de  diamètre.'  Cette  Rofe  eft 
pour  les  Connoiffeurs  un  morceau 
digne  d’admiration , vû  fa  rondeur  & 
fon  travail  artificieux. 


^ ( O ) 
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CHAPITRE 


r 

NEUVIEME. 


JDes  diverjes  Figures  ^ 

Statues, 

Ans  l’ancien  Temple 
Payen  il  y avoit  entre 
autres  Statues  celle 
d’Hercule  ou  Krutz- 
mann , dont  on  a déjà 
parlé  au  commencement.  Strasbourg 
ayant  embraÛe  le  Chriftianilme  , ces 
Idoles  en  furent  exterminées , aux 
quelles  on  fubftitua  des  Statues  & Ima- 
ges Chrétiennes , qui  fervoient  à en- 
tretenir la  dévotion  des  Fideles. 

L’an  i'^6ç,  un  Gentil  - homme  de 
Prague  fit  préfent  à la  Cathédrale 


( O ) «^  t9 

d’nne  Statue  de  Vierge  douloureufe, 

dont  il  fut  lui  même  le  Sculpteur. 

« 

En  1^04.  Conrad  Franckenberg 
taiüa  une  Miche  dans  le  grand  Pilier 
audeflbus  des  grandes  Orgues , pour  y 
placer  cette  Statue , dont  les  frais  le 
montèrent  à x4o.  liv.  Scbilt,  ^66, 

L’an  on  ôta  cette  Image,  & 
la  Niche  fut  fermée  d’une  pierre;  àla 
place  des  Rimes , qu’il  y avoit  à l’hon- 
neur de  la  St.  Vierge,  on  mit  ce  paf- 
fage , Deum  tmm  adorabh  ^ illi  foli  Ser- 
viesy  S. Luc.  4^  La  Pierre,  fur  laquelle 
ces  mots  étoient  gravés,  a été  égarée, 
lorfqu’avant  quelques  années  on  r’ou- 
vrit  la  Niche  , qu’on  a refermée  de- 
puis : au  deffous  on  lit  ces  paroles  tail- 
lées dans  une  pierre. 

Maria , Mater  grattée^ 

Mater  mifericordiæ^ 

Tu  nos  aB  hqfie  protégé^ 

In  hora  mortis  fufeipe^ 

F r 


90  ■4^  ( O ) 

Gloria  tihi  Domine , qui  natm  es  de  Vir- 
gine^  cum  Pâtre  ^ fanBo  Spiritu  in 
fempiterna Jecula,  Amen. 

Joannes  ger.  Ap» 

Au  dehors  de  la  Chapelle  de  Ste.  Ca- 
thérine  on  voit  ^.Statues  de  pierre, qui 
lont  celles  de  Ste.  Cathérine,  S. Flo- 
rent, S. Pau),  Ste.  Elifabeth  & St. Jean. 

Il  fe  confervoit  autre-fois  dans  la 
Cathédrale  une  Statue  de  St.  Chrifto- 
phe,  haute  de  56^.  pieds,  la  quelle 
ayant  été  ôtée  avec  plufieurs  autres, 
fut  tranfportée  à l’Hôpital  allemand, 

Schad.p,  37, 

Il  fe  trouve  fur  les  divers  Autels  & 
dans  les  Chapelles  de  la  Cathédrale 
plufieurs  Images,  favoir,  de  N.  Seig- 
neur, de  fa  Bien-heureufeMere , des 
Sts.  Evêques,  Patrons  d’Eglife,  & 
d’autres  Sts.  Mar  tirs  & Vierges. 

On  voit  encore  fur  les  Galeries  & 
autres  endroits  diverfes  Statues  des 
Sâlints* 

Hors  de  l’Egîife  audeflus  de  la  Rofe, 
il  y a N.  Seig.  plus  bas  la  Ste.  Vierge 
& les  douze  Apôtres  aux  côtés. 
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On  remarque  de  plus  aux  f.  Por- 
tails quantité  de  Figures , dont  il  a 
été  parlé  en  fon  lieu. 

Audeiïus  des  trois  Portails  on  voit 
fur  des  Pilaftres  les  Statues  Equellres 
des  t^ois,  Clovis,  Da^ibert,  & Ku- 
dolphe  de  Habsbourg,  la  Couronne  fur 
la  tête  & le  Sceptre  en  main,  à la  re- 
ferve  deClovis,cjui  ne  porte  que  laCou- 
ronne:  on  les  y dreffa  en  1291.  en 
mémoire  des  Bienfaits  inügnes,  que 
tout  le  Pays  reçut  d’Eux.  Chaque 
Statue  eft  d’un  Bloc.  Voyez  fig.  1. 


CHAPITRE 


DIXIEME. 

De  quelques  Particularités 
remarquables  en  dedans 
de  la  Cathédrale. 


Les  Fonts  Baptifmaux, 


• \ 


eft  de 


Itte  pièce , qui 
14^3.  eft  fituée  fur  la 
gauche  du  Chœur  à côté 
de  la  Sacriftie,  elle  con- 
. fifte  en  deux  parties, 

dans  la  fupérieure  il  y a un  Baflin  de 
cuivre  ; l’inférieure  eft  d’un  Bloc, 
L’Architeéte  Jofte  de  Wormbs,  qui  en 
a été  l’Ouvrier , y a fait  paroître  beau- 
coup d’Art.  Schad,  P»  £îf  s ^7* 
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Le  fuit  s. 

Dans  le  Collatéral  droit  on  voit  le 
puits,  dont  la  Source  fervoit  autrefois 
aux  Payens,  pour  laver  les  Sacrifices, 
qu’ils  offroient  à leurs  Idoles,  princi- 
palement à Hercule  ou  Krutzmann, 
il  a trente  quatre  pieds  de  profondeur. 
Schad.  p,  St.  Remi  Evêque  de 
Strasbourg  mort  en  803»  le  bénit , à 
delfein  d’en  employer  l’eau  à l’ufage 
du  Baptême  ; de  laquelle  les  Curés  de 
la  Ville  Si  des  Environs  fe  font  fervi 
pendant  plus,  de  600.  ans.  Voyez  la 
chronique  de  Kônigshoffen. 

En  dehors  de  la  Chapelle  de  Sainte 
Cathérine  il  y a contre  la  muraille 
uh  bout  d’Arc,  qui  paroït  droit,  quand 
oh  le  regarde  de  front,  & panché, 
quand  on  le  regarde  de  côté* 

Le  Pilier , qui  eft  près  de  l’Horloge, 
& qui  foutient  toute  la  voûte,  mérite 
une  attention  finguliére  : au  bas  de  ce 
pilier,  à dix  ou  douze  pieds  de  hau- 
teur , font  les  4,  Evangéliftes  au  tour. 
E^6ch»  I. 
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Au  milieu  4.  Anges  avec  des  Trom- 
pettes : plus  haut  4.  autres , dont  Turî 
tient  une  Croix  & l’autre  une  Cou- 
ronne^, Apocal  7. 

Au  pied  on  voit  à un  coin  vis-à-vis 
le  Chœur  la  plus  petite  pierre  de  tout 
l’Edifice.; 

II  37  a à côté  de  l’Horloge  audefifus 
de  la  porte  de  la  Sacriftie  une  petite 
Galerie  , au  coin  de  la  qlielie  on  voit 
une  ftatue  d’homme  en  Bufte,  qlii  pa- 
roît  examiner  le  pilier,  dont  on  vient 
de  parler,  pour  voir,  s’il  eft  droit,  & 
s’il  fer  oit  allez  fort,  pour  foûtenir  tout 
le  fardeau,  dont  il  eft  chargé» 

Vis-à-vis  de  ce  Pilier  il  fe  voit  à la 
muraille  de  la  Chapelle  de  Ste»  Cathé- 
rine  un  tour  de  cercle,  qui  marque  la 
circonférence  d’une  Cloche  , dont  le 
Diamètre  eft  de  9.  pieds  ii.  pouces. 
Audelfus  de  ce  cerc  e on  peut  remar- 
quer une  efpéce  de  colomne  entre 
deux  moindres , qui  n’étant  d’ailleurs 
d’aucune  utilité  pour  foûtenir,  on  n’a 
pu  découvrir,  à quelle  fin  elle  pour- 
roit  y être. 
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La  porne,  qui  eft  fufpendue  au 
Pilier  dans  l’ancieiine  Chapelle  de 
St.  Laurent,  n’e fl  point,  (comme  le 
prétendent  quelques-uns  ) la  Serre 
d’un  Griffon,  mais  une  Coriiede  Buffle; 
elle  a 6.  pieds  4.  pouces  de  long , & 
4.  pouces  d’épaifleur  au  gros  bout,  ce 
n’a  été , que  pour  fa  grandeur  extraor- 
dinaire, qu’on  l’y  a fufpendue. 

A quelques  pas  de  ce  pilier  il  y a 
un  endroit  marqué  de  doux  fur  le 
pavé,  d’où  l’on  peut  voir  la  Boule  de 
la  Tour,  & prendre  fa  hauteur  par  le 
trou  d’une  Fenêtre. 

Audeflus  de  la  porte  de  la  grande 
Sacriflie,  font  écrits  les  10.  Gomman- 
demens  de  Dieu  en  lettres  d’or. 

Au  bas  de  l’Eglife , près  du  Portail 
fur  la  gauche , eft  la  pierre , qui  a le 
grain  le  plus  tendre  de  tout  l’Edifi- 
ce ; elle  eft  pratiquée  dans  la  muraille 
au  deffous  de  la  dernière  croifée. 

Au  bout  du  Collatéral  droit,  il  y 
a une  petite  loge  à la  hauteur  d’un 

étage, 
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étage , dans  la  quelle  le  garde  m valet 
de  la  Cathédrale  eft  obligé  de  cou- 
cher la  nuit , pour  veiller  aux  acci- 
dens , qui  pourroient  arriver  dans  TE- 

glife. 

Vis-à-vis  de  cette  loge on  voit  au 
Chapiteau  du  grand  Pilier  un  petit 
homme  à cheval,  taillé  dans  la  Pierre 
qui  ( à ce  qu’on  dit)  repréfente  un 
Meûnier,  qui  a amené  la  prémiére 
pierre  pour  cet  Edifice. 
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CHAPITRE 

ONZIEME. 

Diverfes  particularités  , qui 
Je  trouvent  en  dehors  de  la 
'Tour  éS  de  iEglife. 

r 

Efîus  la  Flatte  - forme  il 
y a un  petite  logement 
pour  les  gardes,  qui  font 
à deux  de  jour  & à 
quatre  de  nuit,  faifant 
à chaque  quart  d’heure  la  Ronde,  pour 
veiller  aux  Incendies.  A huit  heures 
du  foir  & à minuit , on  fonne  d’un 
Cor,  ( qu’on  appelle  Krâufel-horn  ) en 
mémoire  de  ce,  qu’en  1349.  les  Juifs 
voulurent  par  le  fon  de  ce  Cor  trahir 
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la  Ville  : la  même  année,  à Poccafion 
d’une  grande  mortalité,  ils  furent  ac- 
cufés,  d’avoir  empoifonné  les  Puits; 
pour  cette  raifon  il  y en  eut  aoo.  de 
brûlés  a Strasbourg  ; ce  qui  a fait  don- 
ner le  nom  de  Brand-galTà  la  Rue,  011 
fe  fit  cette  Exécution,  Voyez  la  Chro- 
nique de  M.  Kleinlauel , pag.6^» 

Le^Dôme  du  Chœur  eft  environné 
en  dehors  d’une  galerie,  & de  huit 
Fronteaux  triangulaires,  c’eft  ce  qu’on 
appelle  la  Mitre.  Au  milieu  s’eléve  une 
petite  Flèche,  fur  la  quelle  on  voit 
l’Image  ^ela  Vierge. 

En  1752.  on  fit  faire  un  Porte-voix 
à l’ufage  des  gardes  fur  la  Tour,  afin 
qu’en  cas  d’incendie  ils  puiflent  avertir 
Meffieurs  les  Direâ:eurs,&  leur  annon- 
cer le  quartier,  où  le  feu  a pris. 

Sur  la  Platte- forme  du  côté  du  Pa- 
lais Epifcopalïl  y a uneRouëavec  une 
corde  & un  pan  nier , qui  y eft  attaché, 
par  où  les  Gardes  guindent  leur  nour- 
riture, & , autres  chofes  néceflaires. 
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AudefiTus  de  la  prémiére  galerie  vis- 
à-vis  de  la  Fabrique  eft  repréfènté  le 
Sabat  oul’airenibléedesforcieres,  d’un 
travail  ingénieux, , taillé  dans  la  Cor- 
niche, où  les  Démons  &lesEfprits  in- 
fernaux font  la  Mufique  de  divers  in- 
ftrumens,  d’autres,  fous  des  figures 
affreufes  mènent  les  Sorcières  en 
Enfer. 

Sur  la  gauche  vis-à-vis  du  Magafin 
à Sel , audelTous  de  la  prémiére  galerie 
fe  trouvent  plufieurs  Traits  d’Hiftoire 
repréfentés  par  diverfes  Statues  & Fi- 
gures de  pierre. 

J,.  On  y voit  une  Licorne  s’élevant 
contre  un  homme  & îe  mettant 
en  devoir  de  le  percer  de  fa  corne. 
Pfalm  21,  V.  ZI. 

# 

2.  Un  Aigle,  qui  préfente  fes  aiglons 

aux  rayons  du  Soleil  , pour  les 
mettre  à l’épreuve.  Veut.  32. 

V.  1 1* 

^ A 

3.  Le  Sacrifice  d’Abraham.  Gen.23, 

6 a 
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4.  Le  Pélican,  qui  fait  couler  fon  fang 

de  fa  poitrine , pour  nourrir  fes 
petits, 

f.  Moïfe  érige  le  Serpent  d’ Airain. 

Num^  21*  V.  9. 

5,  Jonas  jetté  au  bord  par  la  Baleine. 

Jon,  2» 

7.  Les  Ours  déchirent  les  Enfans,  qui 

fe  moquent  du  Prophète  Elilée 
fur  la  Montagne.  2.  Keg.  chap^  a-, 
V»  24. 

8.  Daniel  dans  la  Folfe  aux  Lions^ 

Dan^  6*  v,  6» 

Plus  bas  auprès  de  cette  galerie  eft 
entre  autres  Statues  celle  de  Krutzmam 
repréfentée  à la  lettre  K.^ 

Sur  la  Platte. forme  vis- à- vis  de  la 
loge  des  gardes  on  découvre  l’image 
de  Ste,  Cathérine  & celle  de  St,  J^au- 
rent  à côté , avec  leurs  Inflrumens  de 
Martyre, 
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Au  même  endroit,  vis-à-vis  du  Bas- 
fin  on  voit  à ia  Tour  la  Statue  d’Ervin 
de  Steinbach , prémier  Architeêle  de 
cet  Edifice , une  autre  figure  à côté,  le- 
vant la  tête , pour  confidérer  la  hau- 
teur de  la  fécondé  Tour  , qui  devoit 
être  élevée  vis-à-vis  de  celle-ci. 

Un  peu  plus  bas , on  lit  une  infcrip- 
tion  , qui  y fut  mife  à l’occafion  du 
trembüment  de  terre,  arrivé  en  1728. 

Ter/æ  motus,  quo,  die  3.  menfis 
Àugufii  , anno  17x8.  Summum 
Templum  cum  Civitate,  necnon 
vicinis  longé  latéque  Provinciis 
! concuffum  fuit , maxinjâ  vi  ftu- 
pendum  ad  môdum  aquas , ad 
dimidiam  viri  ftaturam  eveélas 
ex  hoc  receptaculo  in  fubjedam 
aream  1 8.  ufque  pedes , ejecit. 

Il  fe  trouve  outre  ces  figures,  dont 
on  vient  de  parler  encore  quantité 
d’autres  à cet  Edifice , que  nous  paf- 
ferons  fous  filence,  pour  abréger. 

G 3 

i 


1Û2 


^ ( O ) 

On  pourra  néanmoins  remarquer, 
que  toutes  les  Goutiéres  , de  même 
que  les  Pilaftres  & Contre-forts  , les 
Galeries  & les  Portes  font  ornés  de  di- 
verfes  figures  & têtes  d’animaux  avec 
bon  nombre  d’autres  bizarreries  & 
pièces  faites  à plaifir. 

Sur  la  galerie  au  defTus  du  Choeur 
fe  voit  cette  infcription  en  Alkmand. 

Le  17.  Odobre  de  l’année  1678.  à 
dix  heures  & demie  avant  midi,  les 
François  tirèrent  du  Fort  du  Péage, 
proche  du  Rhin,  un  boulet  de  Canon 
de  6-  livres  ipêfant,  qui  portant  à cet 
endroit  marqué  ^^’un  cercle  noir  & for- 
cé par  la  réfiftance  rejaillit  à 6t.  pas; 
il  fut  porté  enfui  te  par  i’Architede 
Heckler  chez  Dominique  Dietrich 
pour  lors  Ammeiffcre  Régent;  de  là  à 
la  Chambre  des  Treize.  Dieu  veuille 
dans  la  fuite  préferver  l’Eglife  & la 
Ville  d’autres  malheurs. 

Au  dehors  de  la  Tour, fur  la  prémiére 
galerie  fe  trouvent  les  mots  luivans. 


^ ( O ) 103 

IHS  Chriftus,  Y erbum  câro 

fa6tum  eft» 

IHS  Chriftus , & habitavit  in 

nobis. 

IHS  Chriftus,  & vidimus glo- 

riam  ejus. 

IHS  Chriftus,  gloriam  quafî 

unigeniti  à Pâtre* 

Dans  la  partie  d’enhaut  de  la  Flè- 
che on  lit  cette  infcription  en  Alle- 
mand» 

Dieumepréferve  déformais  de  Ton- 
nere,  de  Grêle  & d’Orage  if68. 

Au  bas  de  la  Flèche  entre  les  4.  Efca- 
liers  font  ces  infcriptions  de  la  Grâce, 
du  Régné  de  J.  C»  & du  Couronnement 
de  Marie  fa  Mere. 

i\  A rOrient. 

Chriftus  nos  revocat  5 Ghri- 

ftus  Gratis  donat, 

G 4 
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a*  Au  Midi. 

Chriftus  femper  régnât , 
Chriftus  Se  impergt. 

Au  Couchant. 

Chriftus  Rex  füperat , Chriftus 
Rex  triumphat. 

4%  Au  Septentrion. 

Maria  glorifîcat,  Chriftus  co- 

ronat. 

AudeflTus  de  ce-ci , on  trouve  en 
dedans  des  8.  Efcaliers  cette  infrei- 
ption  en  Allemand. 

En  16^4.  au  Mois  de  Juin  y un  coup 
de  Tonnerre  endommagea  conjïdérable-; 
ment.  * 

Sous  le  Toit  de  plomb,  du  côté  du 
Palais  Epifcopal,  où  Ton  faifoit  autre- 
fois les  DefiTeins,  il  fe  trouve  quantité 
de  modèles  de  colomnes  & figures  de 
la  Cathédrale , plufieurs  belles  colom- 
nes même  s’y  confervent  encore. 
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Il  y a fous  le  grand  Toit , de  même 
que  fous  la  Flatte  - forme  des  Grues, 
dont  on  fe  fert,  pour  monter  les  clo- 
ches & les  matériaux  nécelfaires  pour 
les  réparations. 

En  1732.  on  fit  faire  une  corde  neu- 
ve pour  les  Grues  de  la  Cathédrale  ; 
cette  corde  a 140,  toifes  de  long  & 
péfe  8o^.  livres. 

On  doit  encore  obferver  pîufieurs 
baffins  de  pierre , tant  en  divers  en- 
droits de  la  Tour,  que  fous  le  Toit, 
pour  y amalfer  l’eau  de  pluye  & s’en 
iervir  en  cas  d’incendie  : on  y confer- 
ve  aufii  des  féaux  à feu  dans  des 
Armoires. 

Tout  au  haut  de  la  Tour,  un  peu 
audelfous  de  la  Boule  il  y a une  grolfe 
clef  pendue  à un  anneau  ; on  n’a  pu 
découvrir  la  raifon,  ni  à quel  ufage. 

Les  Privilèges  de  l’Attelier  des  taiL 
leurs  de  pierres  (dit  Steinhütt ) atte- 
.nantà  l’Èglifc  du  côté  du  Fron-hofF 

G f 
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érigé  autréFois  & deftiné  à l’entretien 
de  la  Cathédrale  & de  la  Tour , de 
même,  que  pour  le  bien  & l’avance- 
ment de  l’Architeéture  , furent  con- 
firmés de  nouveau  par  l’Empereur 
Ferdinand  en  il  appartient  à la 

Cathédrale.  Schad,  p.  274. 
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CHAPITRE 

DOUZIEME. 


dans  l’ordre  & félon  les  années,  mais 
on  a eu  foin , de  les  mettré  félon  leur 
fituation  dans  l’Eglife , dans  les  Sa- 
crifties  & les  Chapelles,'  pour  facili« 
ter  au  Lecteur  curieux  la  peine  de  les 
trouver. 

Au  prémier  pilier  fur  la  droite  de 
la  Nef,  eft  gravée  fur  un  très  beau  Mar- 
bre l’Épitaphe  du  Sereniflime  Prince 
de  Turennè  , qui  épopfa  eq  1723.  le 
20.  Sept.  Marie  Charlotte  Sobieska, 


Des  Epitaphes^ 


L faut  d’abord  remarquer 
ici , que  les  Epitaphes 
ne  font  point  placées 


io8  ^ ( O ) 

Petite  Fille  de  Jean  , Roi  de  Pologne. 
Ce  Prince  mourut  le  i.  0<3;ob.  de  la 
même  année  : elle  eft  conçue  en  ces 
termes, 

Hîc  jacet 

FRîdericus  Mauritius  Cafimirus 
Princeps  Turennius,  Emanuelis 
Theodofii  àTurre,  Arverniæ  Dei 
gratiâDucis,  Boullionii,  Magni 
Franciæ  Cambellani  Filius  N atu- 
ralis  major , Paternôque  Muneri 
Succeflbr  defignatus  , qui  dudâ 
uxore  MariâCarolina  à Sobieska, 
Joannis  Poioniæ  Regis  Neptæ, 
morbp  repentino  correptus  obiit, 
& ingens  fui  delideriura  reliquit, 
Argentorati  Kal.  Odobris  1725. 
décima  fecunda  conjugii  die, 
anno  ætatis  vigefimo  primo.  Sex 
pofl:  obitum  menfibus,  conceffa 
à fummo  Pontifice  licentiâ,  So- 
bieskara,  defundi  uxorem  accepit 
Carolus  Godefr.  Dux  BoulHonius. 
ut  omnium  Titulorum  nasres 
dilediffimo  Fratri  refufcitaret  fe- 
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men  & hoc  amoris  dolonfque 

Monumentum. 

P.  C. 

Raptus  ne  qmndam  mutet  faüacia  mentem, 

Ajî  fi  vicijjesfota , Turrennus  eras. 

I ■■!  ni*  ntTii  ii  ■ i— m ■'m  ■■  m n i n|ii  ■m  lam  m ffm  > ~~'ni  ' i 

Vis-à-vis,  au  premier  pilier,  fur  la 
droite  de  la  nef,  eft  pareillement  gra- 
vée fur  un  très  beau  marbre  F£pi- 
taplie  duSereniffime  Prince  de  Marfan. 

Of  Gift 

Un  des  précieux  rejettons  de  l’Au- 
gufte  Maifon  de  Lorraine  ^ deftiné  à 
porter  une  des  premières  Couronnes 
du  monde:  Galton  Jean  Baptifte  Char- 
les de  Lorraine  , Comte  de  Marfan, 
né  le  Viï.  Février  AIDCCXXI.  Co- 
lonel d’un  Régiment  d’infanterie  de 
fon  nom.  décédé  en  cette  ville  le 
I . May  MDCCXLiri.  lors  de  fon  paf- 
fage  pour  rejoindre  l’armée  , ou  il 
s’étoit  montré  digne  dans  cette  guerre 
des  Héros , dont  il  defcendoit» 


IlO 
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Epitaphe  de  Jean  Geiler* 

j4u  gros  pilier  Jhr  la  droite  du  Choeur^ 
vis-à-vis  de  la  Chapelle  de  Ste,  Catherine^ 
ejî  r Epitaphe  de  Jean  Geiler , qui  a été 
Vefpace  de  30.  ans  Prédicateur  ordinaL 
re  de  cette  Cathédrale , il  mourut  en  ifio, 
le  10.  M.ars^  âgé  de  75.  ans  ^ fut  en. 
terre  ici. 

JOhanni  Geiler  Keifersbergio,  Theo- 
logo  integerrimo,  qui  annos  fupra 
3©.  Chrifti  Legem  Argentinenfi- 
bus  Exemplo  & Sermone  confian- 
tiffime  patefecit , ut  immortalis 
fit  ejus  pro  maximi^  fuis  meritis 
Memoria,  hujus  loci  Commenda- 
tor&  Fratres  hoc  Saxum  fummo 
cum  favore  pofuêre.  Obiit  10. 
Mardi  anno  Domini.  ifio. 

Au  même  Pilier,  un  peu  à côté,  il 
y a ces  deux  Diftiques. 

4 

Epitaphii  Translatio. 

Quem  merito  defesurbsArgentina^  Joatu 

nés 


lOHANNES  QEILERVtS  Cq^ris-he^m 

ThioùjgtM' 

oÊyt  ctrgent  e^nno  îî'IO. 


AD-  DaniTeKPr  * ArÇ' 


III 


^ ( O ) 

Geiler,  monte  quidem  Cafaris  ègenitm, 
Ssde  fub  bac  recubat^  quant  rexit  Pneco 

Tonantisy 

Per  fex  Lujlra  docens  verba  falutifera^ 

Cette  fécondé  Epitaphe  fut  dreifée 
ici  à fon  honneur,  lorfqu’en  165:5.  la 
prémiérefut  tranfportée  del’EglHe  de 
Meffieurs  de  St»  Jean  de  Malthe  au 
Grünen-wôrth , pour  être  placée  en 
cet  endroit» 

On  n’a  pu  fe  difpenfer  de  joindre  à 
ceci  le  Portrait,  pour  honorer  davan- 
tage la  Mémoire  de  ce  fameux  Geiler, 
( furnommé  Keifersberg  ) Homme 
d’un  mérite  diftingué , dontjios  Hiftoi- 
res  parlent  avec  tant  d’Eloge,  & qui  eft 
Il  reîpeélé  dans  la  Poftérité  par  fon  zélé 
infatigable  pour  les  Intérêts  de  Dieu, 
par  fon  application  affiduepour  le  bon 
ordre  & la  régularité  des  Mœurs , par 
fon  Eloquence  & le  rare  talent,  qu’il 
polfédoit  pour  la  Prédication;  témoins 
les  Ouvrages , que  nous  tenons  de  lui, 
& qui  font  pleins  de  ferveur  pour  le  fer- 
vioedeDieu  & pour  la  Religion. 
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Les  Epitaphes  fuivantes  font  dans  la 
Chapelle  de  St.  André  à côté  de 
l’Horloge:  cette  Chapelle  fert  au- 
jourd’hui de  Sacriftie. 

Epitaphe  du  Comte  de  Rittherg  ChanoU 
ne  Grand-Dojen  de  l'illujire  Chapi- 
tre de  la  Cathédrale,  Sa  Statue  ejl  de  mar- 
bre en  Bufte  , diant  à chaque  coté  un 
Enfant^  qui  pleure. 

FRancifco  Adolphe  Frifiæ  Orientalis 
& Rittbergæ  Comiti , Metropoli- 
tanæ  Colonienfis , Cathedralis  Ar- 
gentinenfis  Ecclefiarum  Refp.  De- 
cano  & Scholaftico , anno  falutis 
M.  DC.  LXXX.  die  XV.  Martii 
piè  in  Domino  mortuo  & in  hac 
Capeüa  fepulto  hoc  monumen- 
tum  poni  curavit  llluftriffimüs  & 
Reverendiffimus  D.  Ludovicus  de 
Gouy  de  Cartigny  Epifcopatus  Ar- 
gentinenfis  Vicarius  Generalis, 
Executor  Teftasnentarius, 

Autre 
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Jutre  de  deux  Comtes  de  Barby, 

Reverendis  & Illuftribus  Dominis 
Dominis  Hoyero,  hujus  Ædis  Decan. 
& Can,  Melchiorique  Canonico,  Cq- 
mitibus  in  Barby  hic  fepuitis  Requijem 
optaiBus. 


Du  Comte  de  Bade , Cuflos  du  Grand. 

Chapitre, 

Marchio  qui  fueram  de  Baden  Ædis 

& hujus 

Cuftos,  vermiculis  fum  datus  efca 

levis, 

Quilegishæc,  difcas  Parcaruni  ftamina^ 

nuliis, 

Nam  mors  quæque  mpit , parcere 
Stemmatibus. 


Si  Domus  aut  prêtas , inopumfi  cura 


Quemquam , cura  fuperis  Carole 


EPITAPHE. 


Diftichpn. 


beârint 


Nectar  habes. 
H 
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Autre  en  ces  Termes, 

D.  0,  M. 

Sta  viator^ 

Si  roges,  quis  fim  ? pulvis  & umbraî 
generofa  Baronum  Familia  ortus, 
cum  quo  vel  ejus  gentis  Nomen 
& arma  intercidére» 

Sacerdos  Curienfis  EccIefiæ,Præpofitus 
ejusdem  & hujusce  Canonicus. 
quo  migrarim  ? quo  fata  volunt. 

Tu  Paradifiacam  defundo  expofce 
quietem, 

Vixi  annis  LVI,  MenC  IV.  dieb.  IL 
Obii  anno  Salutis  humanæ 
M.  D.  XII.  die  X.  Menf.  Odobr. 


Au  dehors  de  la  Chapelle  de  Ste.  Cathé- 
rine  on  voit  à la  muraille  fur  la  gau- 
che celle  - ci, 

Anno  DominiM.  CGC.  XXIX.  con- 
llrudum  eft  & dotatum  hoc  Altare  per 
ConradumdidumGürteler , civemAr- 
gentinenfem , & confecratum  Anno 
prædido , VII.  Kalend.  Aprih  in  ho- 
rem  omnium  Sandorum^ 
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A la  muraille  f roche  du  Puits, 

Anno  Domini  M.  CGC.  XÏI.  XA^II. 
KalDecembris  obiit  Johannes  ÂIo- 
füng,  fundator  hujus  AJtaris,  confe- 
crati  in  honorem  Sajnéli  Joannis 

I Baptiftæ. 

. ■MM-..  I.l  — I , m.  ■ 

A coté  de  celle ci, 

Anno  Domini  M.  CcC.  XXXI.  con- 

I ftrudtum  eft  & dotatum  hoc  Altare 
per  Paulum  dicium  Mofüng,  civera 
Argentinenfem,  & confecratum  præ- 
diào  anno  IV.  Non:  Martii  in  hono- 
rem Beatorum  A poftolorum  Pétri  & 
Pauli  & omnium  Innocentium» 


Dans  la  Chamelle  de  Ste.  Cathérine  on  voit 
? Epitaphe  de  PEveque  Berthold  ÏI,  en 
lettres  de  cuivre  doré  ^ comprife  en  ces 
termes. 


1. 


Q 


Anno  Domini  M,  CGC.  LUI.  in  die 
Beatæ  Catharinæ  Virginis,  in  hac 
Capella,  per  fe  in  honorem  ejusdem 
Virginis  conftructa , fepultus  eft 

Ha 
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Venerabilis  Bertholdus  de  Bueche- 
ke  ; natus  Landgravius  in  Burgun- 
(i^n , hujus  Ecclefiæ  Epifcopus,  qui 
Êcclefiam  hanc  XXV.  annis  fapien- 
ter  rexit,  Orate  pro  eo. 

Cet  Eveq  ue  fit  lui  meme  bâtir  cette  Ch(ù 
pelle.  Le  jour  de  Ste.  Cathérine  fut  ce^ 
lui  de  fa  Naijfmce , de  fon  EleSîion  â 
LEpifcepat^  de  fa  mort*,  deux  cens 
ans  après  fon  décés , fon  Tombeau  àiant 
été  ouvert , il  fut  trouvé  fans  corru- 
ption , témoin  CABe  pajfé  fous  le 
JiLars  de  Vannée  i ^47.  par  ordre  du 
ATagiftrat  : Cette  Piece  eft  encore  con- 
fervée  dans  les  Archives  de  Strasbourg  : 
en  voici  la  Copie. 

ff  T ’Architeâe  Daniel  Specklin  re- 
„ JLj  çut  ordre  du  Receveur  de  la 
„ Fabrique,  de  faire  des  réparations 
„ dans  la  Chapelle  de  SainteCathérîne, 
„ L’Architeéle  fit  ouvrir  le  Tom- 
„ beau  de  l’Evêque  Berthold;  ce  mo- 
„ nument  avoit  cinq  pieds  de  profon- 
„ deur  en  terre,  Sc  prominoit  de  trois 
„ pieds.  On  y trouva  le  corps  de  cet 
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Evêque  tout  entier  ; c’étoit  un  bel 
homme,  ditleManufcrit  . d’un  port 
Majeftueux;  fa  tête  repdloit  fur  un 
riche  couflin;  fonvifage,  fa  bouche 
& fon  nez  étoient  d’une  couleur 
blanche  & nullement  altérés  ; les 
paupières  de  fes  yeux  paroiffoient 
un  peu  noirâtres  ; il  avoit  en  tête 
une  Mitre  brodée  en»or  & en  argent; 
fes  habits  Pontificaux  étoient  d’une 
étoffe  verte  parfemée  de  fleurs  d’or  ; 
il  tenoit  une  Crofîe  dorée  dans  fon 
bras  droit,  & dans  le  gauche  une 
„ épée  dorée  ; il  avoit  des  gans , des 
bagues  d’or  au  doigt  & un  livre  entre 
les  mains  ; il  avoit  des  bottes  & des 
éperons  dorés  & des  pantourffies  aux 
pieds.  Tout  le  monde  fut  furpris 
de  voir  un  Corps  enterré  depuis 
194.  ans,  aufli  entier , que  s’il  ne 
l’eût  été  que  depuis  trois  jours.  On 
le  laiffa,  continue  le  Manufcrît,  ex- 
, pofé  toute  la  journée,  pour  fatisfaire 
, la  curiofité  cîe  toute  la  Ville.  Le 
, jour  fuivant  on  couvrit  le  Tombeau 
,. d’une  pierre  platte  pofée  à niveau 
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du  terrain  de  la  Cathédrale , & on 
„ enleva  Ja  Statue  de  l’Evêque , qui 
„ le  couvroit  auparavant  : Je  ne  lai, 
„ fi  ce  n’eft  pas  la  même,  qu’on  voit  en- 
„ coré  dans  le  Mur-hoff , c’eft  à dire 
„ dans  l’Attelier  des  tailleurs  de  pierre; 
„ nos  Manufcrits  alTurent  du  moins, 
„ que  la  Statue  de  Berthold  y fut 
„ tranfportée  „ Voyez  l’Hift.  d’Alfa- 
„ ce  du  P,  Laguille,  Tom,  I.  part.  IV. 

« P.  39-  • 


Derrière  V Autel  font  les  deux  Epitaphes 
du  très  Noble  Chevalier  Conrad  de 
Bock,  ^ de  Dame  Elifabeth  fon 
Epoufe^ 

Anno  Domini  M.  CGC.  LXXX.  HT. 
Kaf  Nov.  obiit  Conradus  Bock , 
Armiger,  orate  pro  eo. 

Anno  Domini  M.  D.  obiit  honefta  Do- 
mina Elifabeth  Bockin,  uxor  ejus, 


Don  y voit  encore  celle  de  Berthold^  Ar- 
chevêque de  Mayence , dont  la  Statue 
efl  incrufée  a déni-corps  dans  le  pilier 


^ (o)  II? 

en  ornemens  Pontificaux  en  &es  termes 
au  tour, 

Memoria  Reverendifîîmi,  Illuftriffitni- 
que  Principis  Domini , Domini  Ber- 
thoMi,  Archi-Epifcopi  Moguntinen- 
fis  ;«  obiit  Anno  Domini  MilieBmo, 
quingentefimo  quarto.  Orate  pro  eo. 


Autre, 

Cy  Gift. 

Jacques  de  la  Grange 
Fiis  de  Meflire  Jacques 
de  la  Grange  Confeiller 
& Intendant  de  Juftice, 

Police  & Finance  en  Alface. 

Le  quel  mourut  le  2.  May,  mil 
fl X cens  quatre  vingt  fix , âgé  de 
deux  ans,  deux  mois. 


Epitaphes  dans  la  Chapelle  de  Saint  Laurent, 

La  prémiére  ejl  celle  de  Jeu  ÀfeJJire  St, 
André  ALarnays  de  la  Bcjîie  Comman^ 
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dant  de  cette  Ville , elle  ejî  écrite  en  let~ 

très  dé or  fur  un  beau  marbre  noir^ 

Hic  jacet  Carolus  St.  André  Marnays 
de  la  Baftie,  Dominus  Vercelii 
Cornes , Catervarura  duélor,  Or- 
dinis  Militaris  Sti.  Ludovic!  fum- 
inus  Commendator  Regius  in  Ar- 
gentoratenfi  Urbe , eo  ipfo  die, 
quo  Imperio  Gailico  adjunéla  eft, 
Præfeélus, 

à Ludovico  XIV. 

Ex  nobili  in  Delphinatu  Profapia  ortus. 
Patrem  habuit  Antonium  St.  An- 
dré Marnays , qui  Afci  & Ürbi 
Cafalenfi  præfuit , & qui  expug- 
nando  trino  caftra  conducens 
multis  vulneribus  fauciatus  glo- 
riofus  mortena  oppetiit. 

anno  M.  DC.XXXVI. 

Eilius,  Clariflimo  Patri  fimilis,  obiithac 
in  Urbe,  die  VlENovembrisanno 
M.  DCC.  XVIII.  natus  annos 

LXXXII. 


i 
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EjusLiberi  hocpietatis  Monümentum 
pofuerunt 


Il  fe  trouve  aujjî  dans  cette  Chapelle  îïn 
lEpitaphe  allemand , du  très  Noble 
Baron  Jean  Chrétien  de  Dombroch  ^c. 
grand  Véneur  de  <5,  le  Cardinal  de 
Fürjîenberg  deçedéle  i,  OB.  1689. 
âgé  de  48.  ans,  Audejjus  de  la  quelle 
font  taillés  dans  la  meme  pierre  les  Noms 
Cf  les  Armes  des  Familles  fuivantes^ 

I.  C.  de  Dombroch. 

H.  L.  C.  V.  Rathfamhaufen. 

Comtefle  de  Limbourg  Bronckhorft. 

Comte  de  Hoya, 

Comte  de  Hohenftein  Schauenbourg. 

Duchefle  de  Braunfchweig  & de  Lü- 
nebourg. 

De  Dombroch, 

De  Wicherling, 

De  Cornachina. 

De  Tungern. 
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Epitaphe  de  MeJJire  de  Halvern^ 

Memoriæ  æternæ. 


Perilluftris  , Ampliff.  & ExcellentiîK 
D.  Hermanni  de  Halveren  L V,  D. 
duorum  S.  R.  E.  Çardinalium  & 
Principum  Argentinenfium  Can- 
cellarii  & Confiliarii  Intimi , Sa- 
trapiarum  in  OJber-Kirch  , Nop- 
penaw  & Ettenheim , Direéloris, 
ReverendiflC  & IlluftriflT.  Capituli 
Cathéd|*alis  Argentinenfis  Confi- 
liarii , Syndici  & Satrapæ  fupremi. 

Qui , dum  vixit  religione  in  Deum 
Deo  dileftus,  in  fuperiores  obfe- 
quio,  in  pares  benevolentia , 
modefiia  in  inferiores,  furamis  & 
imisperinde  gratus,  paternæ  vir- 
tutis  memor  ^ non  tam  illam  mi- 
rari  , quam  imitari  folitiis , in  filio 
patrem  expreffit.  îdern  utrique 
nomen.par  atriùfque  virtus,  quam 
in  W^eftphalicâ  pace  operam  na- 
vavit  Pater , hanc  in  Rifwic  im- 
pendit  filius,  qui  variis  etiam  Le- 
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gationibus  clams , Negotiis  plané 
arduis  ad  felicem  exitom  perduc- 
tis,  indefefla  XL.  annorum  operâ 
huic  DiœceO  navata,  non  tam  die- 
rum , quatn  meritomm  plenus, 
migravit  ad  Dominum  anno 
SBtatis  LX^ÎL  falutis  reparatæ 

M.  DCC.  XXII.  die  XVI.  Ja- 

nuarii, 

Dilexit  juftitiam  Sc  odit  iniqoitatem. 
Dies  mei  ficut  umbra  declinaverunt. 

Hoc  Tibi  honoris  monumentum  po- 
fui  mœfta  Conjux  ; at , cur  non 
pofuifti  mihi  ? vel  potius  , cur 
non  tertius  pofuit  utriçque  ? }un- 
xiffetficunus  tumulus,  quos  unus 
femper  junxit  amor. 


Epitaphe  à\m  Préhendé. 

Reverendus  Dominus  Joh.  Ferdinan- 
dus  Wirsbergbonnenfis,  hujus  Ca- 
thedraiis  Præbendarius  & deputatus, 
obiit  13.  Martii  1^94.  Requiefcac 
in  paee. 
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Autre  £un  Prébendé. 

Obiit  pîè  in  Domino  die  XXX.  Odo- 
brisanno  Domini  1721.  admodum 
Reverendus  Dominus  Joannes 
Marcus  àuhertin , Luxenburgen- 
fis  fummi  Chori  hujus  Cathédra- 
lisEccleriæ  Præbendarius  fenior, 
& fub-Cuftos  , ætatis  6^4.  anno- 
rum  & G.  Menf.  ejus  animæ  pie 
Ledor  die  : Requiefeat  in  pace. 


Autre  dtun  Prébendé. 

Die  XVÏL  Januar.  anno  M.  DCC. 
XVÎIÎ.  piè  in  Domino  obiit  Reve- 
rend.  Dominus  Joh.  Baptifta  Ni- 
colin,  fummi  Templi  Præbenda- 
rius & Deputatus  , cujus  anima 
Requiefeat  in  pace. 


A r Entré  de  la  Chapelle  de  St.  Laurent 
on  trouve  au  pilier  derrière  le  Bénitier 
la  fuivante^ 


12^ 
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Anno  Domim  M.  CCCC.  XXVI. 
die  XVlil.  Kal.  April. 
obiit  Henricus  Walther. 
de  Engen,  Archipresbyter 
S*  Laurentii&  Præbendarius 
« Chori.  Orate  pro  eo. 


Epitaphe  dans  la  Sacriftie  jur  la  gauche 

du  Choeur, 

Dans  cette  Sacrijîie  efl  inhumé  Conrad  Ih 
de  Lichtenberg  Evêque  de  Strasbourg, 
Sa  Statue , quiy  eji  couchée  au  pied  de 
l Epitaphe , contient  ces  mots^ 

Anno  Domini  M.  CC.  LXXXX.  IX* 
Kal  Augufti,  obiit  Dominos  Con- 
radus  Secundus  de  Lichtenberg 
natus,  ArgentinenOs  Epifcopus 
hîc  fepultus,  qui  omnibus  bonis 
conditionibus,  quæ  in  homine 
mundiali  debent  concurrere,  emi- 
nebat;  nec  hbi  vifus  eft  fimilis 
in  il  lis,  ledit  autem  annos  sf.  & 
menfibus  fex,  Orate  pro  eo. 
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Epitaphe  de  Mr,  le  Comte  Potocki, 

D.  0.  M* 

'Funde  lachrymas  Viator  ! 

!» 

Flos  illuftriffimæ  Potocciorum  fàmiliæ 
aruit,  Splendor  NobilifSmi  Gene- 
ris  per  Poioniam,  imo  per  univer- 
famEuropamdiffurus,  inmortua- 
lenl  abüt  favillam,  illuflriffimus 
nempe  Antonius  Patocki  Palatini- 
des  Smolenfcenfis  , Capitaneus 
Kotomyenfîs  , llluftriffimorutn 
Jofephi  à Potok  Potocki  Palatini, 
& GcncraJis  terrarum  Kiioviæ  fu- 
premi  exercituum  Poloniæ  Ducis, 
Nepos.  Stanislai  & Mariannæ  de 
Lafczjds  Potocki  Palatini  Smolen- 
fciæ  Capitanei  Halicienfis  Filins, 
Auguftiffimarum  triutp  in  orbe 
Coronarum  confanguinitate  cla- 
ms. Mortalis  æ vi  florem  fub  hoc 
marmore  depofuit  ille  Antonius^ 
fanguine  & indole  Magnus  , ac 
ipfa  expeélatione  major,  Cluem 
illuftrilymus  Czapski,  theraura- 
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ïius  fupremus  Regni , adeo  appre- 
tiavit , ut  cor  fuutn  daret , nempe 
in  conjugem  diled:i{ïimam,Filiam, 
quam  toto  peôhore  æftimayeiat, 
in  principum  Wisniowiecciorum, 
RadziwiliorumXubomirfcioruni, 
Mniszchorum,  W ielopolfciorum, 
Jablonowfciorum , Talorum,  Za- 
moyfciornm , Humiecciorum^&c. 
Purpuram  etiam  hoc  filium  For- 
tuna  intexuifc.  Quod  & fata 
nefcient  præfcindere,  licet  ftamen 
vitæ  abrupiflent  Antonio  illi  ma- 
gno,  quia  innocent!  fimiliimus, 
ea  jam  indoles , is  animus , præ- 
curfor  ætatis  in  moribus  ac  faélis 
emicuit , quo  jam  regnis , quo 
fpei  publicæ,  non  Domi  tantum, 
fed  loris  placuit.  Qui  dum  flo- 
rentiore  ævo  Chriftiani  orbis  oras 
magnus  hofpes  luftrat  & iliuilrat, 
eheu!  ipfeextinguitur.  Sednihil 
laudi , nihil  gloriæ  deceflit,  Re- 
fpexit  indolem  Cœlum , & Ani- 
mam  Coronavit.  Anno  Chrifti 
MDCCXLF  6.  Kalendas  Maji, 
ætatis  XIX, 


J28 
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£pitaphe  dê  Mr,  le  Comte  KaJJakowski» 

D.  p.  M. 

Eo  ufque  procédé  Viator  Doloros  : Ad 
hoc  Saxum  terminum  habiturus 
hic  nempe  Illuftriffirnus  Ignatius. 
RoJJakowski^  Caftellanides  Podla- 
chiæ  tribus  in  Europa  foliis  affinis, 
Detrabeato  Potocciorum,  Lefczy- 
niorum , Ducum  celfiffimoruni 
Wisniowiecciorum , Zbarazcio- 
rum,  Lubomîrfciorum,  Radziwi- 
liorum,  Zamoyfciorum,  \)f^ielo- 
hurfciorum,  Rzewurciorura,  &c* 
fanguinis  colligati  æquore»  Ve- 
rius  pretiofo  erythreo  Lechicæ  co^? 
ronææftimanda  emanans  gemma. 
Illuttriffimi  Jorephi  à Potock  Po- 
tocki, Palatini  terrarum  Kijoviæ 
fupremi  exercituiim  PoIoniæDu- 
cis  nepos , in  tenera  ætate  certâ 
fpe  magnanimiis,  in  prætextâ  ad- 
huc  jam  Loricatæ  cohortis  Dux, 
peregrinus  exteros  invifens  foies 
ultimam  vitæ  tetigit  metam.  Pa- 

runi 
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rum  ratus  juvenis  animus  perfcu- 
ta  reptare  & trabeas , antiquiflî- 
mæàfsBculisKorwinorum  Domus 
ultra  nepos,  dédit  æternitati  ani- 
mam defpexit terras,  coelum  fpe- 
âiando  Ignatius.  AnnoiiChrifti 
MDCCXLl.  8*  Kalendas  Maji. 
aetatis  XX. 


R E M A R Q_U  E. 


Es  Epitaph.es  fuivantes  fe  trouvent 


dans  les  Chroniques  & dans  les 
Auteurs  allégués  ; elles  étoient  autre- 
fois dans  la  Cathédrale,  mais  lorfqu’en, 
cette Eg 11 lè  Fut  pavée,  une  bon- 
ne partie  en  a été  ôtée , difperfée,  bri- 
fée , & peut  être  même  employée  à la 
maflbnnerie  & au  pavé  par  une  indiffé- 
rence peu  louable,  qu’on  paroît  avoir 
eue  pour  ces  Monumens:  on  a cru 
cependant  devoir  les  tranfcrire  ici, 
pour  en  conferver  mieux  la  Mé- 


moire, 


I 


ISO 


/ 
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Epitaphes, 

ÂnnoDomini  M.  D.  II.  Dominica  Ju- 
diea,  obiit  validus  vir  Theobal- 
Pfow  de  Riepur,  Armiger. 
Ofete  pro  eo. 


Memoria  Generof.  Domini  Francifci 
de  Honftein , Canonici  hujus  Ec- 
clefiæ.  obiit  V.  Sept.  M.  D.  XV. 

"'O  ' ■ " '■  — * ■ m III 

Autre, 

\ 

JUc  ego  qui  jaceo  antis  Corporis,  aima 
Virtutisque  Cornes  Henneberg  ecce  fui. 
Argentina  meum  notnen  Berthoîdus  habehaty 
Inque facras  ades  Diva  Adinerva  tulit  : 
At  tu  y qui  tranfs  homines^  humanaque 

cunÜa 

Afpice  mortalis^  quam  cito  cunBa  c admit ^ 
J^ille  annique  quater  centum  nqnaginta- 

que  quinque^ 

Majus  erat  pro  me  : fundite  qnafopreces. 
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Memoria. 

Vénerab»  & Generof.  Domini  Johan- 
nis  ComitisdeWertenberg  Epit 
copi  Argentinenfis  hujiis  Ëccleïiæ 
Canonici:  obiit  anno  i48<f* 


ifoS*  Non.  Aprilis  obiit  honorât. 
Dominus  Nicolaus  Lützdftein, 
Capellanus  FabricæArgentinenüs, 
Orate  pro  eo. 


Hic  agitur  Memoria  Lamperti  Rytefel 
de  Luftris,  Canonici  .S.  Pétri  ju- 
nioris.  M.  CCCC.  CXV.  Kal 
Aprilis. 


Anno  M.  CÇCC.  non  Jul.  obiit  Jaco- 
bus  de  Colon,  civis  Argentinenfis. 

Hic  jacent  vetuftæ  Familiæ  Baronura 
de  Hewen  duo  culmina.  Dominus 
Henricus  Epifcopus  Curienfis  Si 
Rudolphus,  uterque  Cuftos  & Ca« 
nonicus  Argentinenfis. 

I a 


I 
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Anno  Domini  M.  CC*  LXIIIÎ.  non 
Martii  obiit  Epifcopus  Henricus 
de  Staleck* , 


/ 

Wilhelmus  Dei  gratia  Epifcopus  Ar- 
gentinenfis  Landgravius  Alfatiæ 
Anno  Domini  i f ix. 


Memoria  Venerab.  D.  Frideriei  de 
ZolreEpifcopiConftantienfis,  hu- 
jus  Ecclefiæ  Can.  obiit  M»  CCCC. 
XXXVI.  III.  Kal  Julii. 


Anno  Domini  BI.  CCC.  LIV.  id  Sept, 
obiit  Venerab.  Dominus  Johan- 
nes de  Liechtenberg,  Epifcopus 
hujus  Ecclefiæ  Argent* 


Anno  Domini  M*  D.  XXVl.  Vl.  Kal. 
Jun,  obiit  Venerab.&  Illullr.Dnus. 
Henricus,  Cornes  & D.  in  Hen- 
nenberg  Canonicus  & Scholafti- 
cusEcclef,  Argent.  Orate  pro  eo. 
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Anno  Domini  M.  CCCC,  LXXl  IIU. 
id.  Martii  obiit  Generof.  Dorai- 
nus  Conradus  de  Bufnang  Cano- 
nicus , Cellarius  & Portarius  Ec- 
clefiæ  Argentinenfis.  Orate  pro  eo. 


Aprilis  obiit  Generof.  Dominus 
Henricus  Cornes  de  Werdenberg 
Canonicus  hujus  Ecdefiæ.  Orate 
pro  eo. 


Anno  Domini  ÎVl.  CCCC.  LXXXXV. 
die  XV.  Kal.  Martii  obiit  Joan- 
nes,  didus  Bock  filius  Sigismun- 
di  Bock.  Orate  pro  eo. 


EPITAPHE 

Du  Premier  Ammeijîre, 

Aiino  Domini  M.  CGC.  XLVlïï.  die 
XVII.  Kal.  Jun.  obiit  Burchardus 
didus  Twinger  Magifter  Scal:^ 
norum  Civitatis^  Argentinenfis. 

Sous  la  régence  decet  AmmeiBreen 
1 33 3,on  commença  déjà  à projetter& 

1 5 


134  ^ C O ) 

drefler  le  SchwôrbriefF,  qui  eftfun 
traité  conclu  entre  le  Magiftratde  la 
Ville  de  Strasbourg  , & la  Noblefîe, 
mais  qui  ne  fut  aggrée  & confirmé 
qu’en  i48x»  & dont  on  fait  leélure, 
en  grandes  Cérémonies  tous  les  ans, 
le  prémier  mardi  après  les  Rois,  de- 
vant la  Cathédrale.  M.  Kleinlawel 
p.  f I,  Hift»  d’ Al  face.  Tom»  I.  part.  IV. 

p.  4IQ. 


EPITAPHE. 

De 


Jean  Mentelin  premier  Imprimeur  0f  In- 
venteur de  cet  Art, 

IL  eft  enterré  dans  la  Cathédrale , & 
pour  honnorer  fa  Mémoire , on 
grava  une  Prefîe  fur  la  Tombe. 

L’Epitaphe  étant  conçue  en  termes 
Allemands,  on  a cru  devoir  la  traduire, 
étant  de  l’honneur  de  cette  Ville , d’en 
faire  part  à ceux , qui  jufqu’ici  pou- 
voient  l’avoir  ignorée.  C’eft  ainli 
qu’on  le  fait  parler. 


^ IJf 

Je  repofe  iei^ 

Jean  Mentelin,  qui  par  la  grâce  de 
Dieu  ai  le  prémier  inventé  dans 
Strasbourg  des  Caraétéres  d’impri- 
merie, par  le  moyen  des  quels  un 
homme  écrira  plus  dans  un  jourj 
qu’autre  foif'  dans  un  an.  Cet  Art 
fe  perpétuera  jufqu’àla  fiîi  du  mon- 
' de.  Orilferoitjufte,  qu’on  en  ren- 
dit grâces  à Dieu , & faiis  vanité  à 
mon  induftrîe  , mais  au  défaut  de 
ce  que  devroient  faire  les  hommes, 
le  Seigneur  lui  même  m’a  choili  ce 
Monument , & a voulu , qu’en  re- 
compenfe  d’une  fi  belle  Invention 
l’Edifice  de  la  Cathédrale  me  fervît 
de  Maufolée. 

NB.  J'infère  ici  par  oceajton  la  copi^ 
ètun  Monument^  que  fai  vu  depuis  peu  en 
Original.  Il  porte  d'un  coté  les  Armes  de 
Strasbourg.,  ^ de  l'autre  un  Lion  cou- 
n'onné  avec  cette  Infeription. 

Memoria  Joannis  Mentelin  Civis  Ar- 
gentinenfis,  Parentum  fuorumNi- 
colai,  Elyzabeth:  Magdalenæ  pri- 

ï 4 
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mæ  uxoris , & Liberornm  fuorum, 
nec  non  Elyzabeth  de  Matzenheim 
uKoris  fiiæ  fecundæ.  Anno  Domi- 
niM.  CCCC.  LXXIII. 

La  même  copie  fe  trouve  auffi  dans 
Schilt,  />.  4fi, 

REMARQUES 

Sur  r Imprimerie^  > 

JEan  Mentelin  étoit  de  Seleflatt:  en 
1440.  il  vint  s’établir  à Strasbourg 
dans  une  maiibn  , dite  le  Parc , qui 
étoit  pour  lors  une  hôtellerie,  & qui 
feit  aujourd’hui  partie  du  Collège  de 
rUniverfité , vis-à-vis  le  Fronhoff,  de- 
moliedepuis:  où  il  inventa  l’Imprimerie 
& y fît  les  prémiers  efîàis  de  l’impref- 
fîon  avec  des  Lettres  , qui  au  com- 
mencement n’étoient  que  de  bois  ou 
d’écorce  de  hêtre. 

En  1447.  il  fe  fit  paffer  bourgeois  de 
cette  Ville, .&  infcrire  à la  Tribue  des 
Peintres  & des  Orfèvres , que  l’on  ap- 
pelle aujourd’hui  le  Poêle  des  EchafTes  î 
il  étoit  Notaire  Juré» 
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En  1474.  ii  fonda  un  Anniverfaire 
dans  la  Chapelle  de  St.  Laurent  pour 
fes  Pere  & Aiere,  Femmes  &Enfans. 

En  478  il  mourut  à Strasbourg  le 
famedi  après  la  Conception  de  la  V ier- 
ge. Kleinlawel. p.  100.  Schilt.  p.  4fi. 

Après  fa  mort , l’imprimerie  com- 
mença peu  à peu  à s’introduire,  & à fe 

ÎierfeèHonner  dans  les  principales  vil- 
es, d’ou  il  eft  venu,  que  les  Italiens 
l’attribuèrent  à Llric  Gallus  ou  Han  à 
Rome;  les  François  à Nicolas  Genfon 
à Paris;  les  Hoilandois  à Laurent  Jan- 
fen  à Harlem;  ces  hommes  ayant  les 
prémiers  exercé  cet  Art  dans  ces  villes* 
Nous  avons  ainli  des  pfeuves  con- 
vainquantes, que  l’Imprimerie  à été 
Inventée  à Strasbourg  par  Mentelin, 
& enfuite  perfeélionnée  à Mayence 

f)ar  Guttenberg*  Voyez  Wimphe- 

ing  fur  la  fin  de  fon  Livre  intitulé 
Tutfchland* 

Nous  avons  encore  fur  ce  fujet  un 
Traité  en  allemand  plus  ample  & plus 
détaillé.  Imprimé  à Strasbourg  chez 
Maurice  Carln  en  1540.  de  même  que 

I f 
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celui, qui  porte  pour  titre  : l’Imprimerie 
bien  ordonnée  auffi  en  allemand:  Im- 
primé à Nüremberg  chez  le  fils  de  Jean 
Ænder  en  1721.  & Schilter  dans  fes  Re- 
marques fur  Kônigshoffen^  p.  443.  &feq. 

Ceux,  qui  feront  curieux  de  s’inflrui- 
re  mieux  de  la  vérité  du  Fait , peuvent 
confulter  l’Hiftoire  d’Alface  par  le  R.  P, 
Laguille  de  la  Compagnie  de  Jéfus 
T.  I.  partlV.p.x42.  & feqq.  où  ce  Sa- 
vant Auteur  n’a  rien  oublié  pour  affu- 
rer  cette  Gloire  à nôtre  Patrie. 


On  a cru  faire  plaiftr.au  LeBeur  de  rapport 
ter  à cette  occtfon  les  Principaux  impri- 
meurs de  r Em^ ope  f dont  les  Editions  font 
les  plus  recherchées , tels  furent  : 

En  i4fo,  Jean  Guttenberg  & Jean 
Gânsfieirch,  à Mayence. 

En  1460.  Jean  Fauft  & Pierre  SchafFer, 
à Mayence. 

En  i47f.  Aldus  Manutius,  à Venife. 
Sa  marque  eft  une  Ancre  entourée 
d’un  Dauphin. 

En  1 5-2 1,  Frobene  à Bâle.  Sa  marque 
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eft  un  Caducée  dans  une  main, 
furmonté  d’une  Colombe. 

En  i5'?9.  Robert  Fitienne  à Paris,  dont 
la  marque  étoit  un  Olivier , avec 
de  branches  arrachées. 

En  1 Chriftophe  Piantin  à Anvers  : 

l’Enfeigne étoitune main , qui  for- 
tant  des  nues  , prélénte  un  an- 
neau ; aux  quels  on  peut  ajouter 
les  Griphes  àLion&lesElzevires 
à Amfterdam. 
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CHAPITRE 

TREIZIEME. 


Des  Endommagemens  de  la  Ca- 
thédrale , ^ de  la  Eour, 

N iijo.  1140.  & i iyé".  la 
Cathédrale  fut  confidéra- 
blemeiît  Endommagée 
par  des  feux  du  CieU 
Schilt.  p,  Z7S>  Kleinlaw. 

p,  24.  êf  2f. 

En  i2S5>.  il  y eut  un  fi  grand  tremble- 
ment de  terre , que  les  Piliers  de 
la  Cathédrale  en  furent  notable- 
ment émûs,  Kleinlaw.  p.  44. 

En  1 29  8*  le  Roi  Albert  partant  un  grand 
matin  de  Strasbourg,  un  de  les  Ca- 
valiers lailfa  par  mégarde  brûler 
une  Chandelle  dans  les  Ecuries  du 
Palais  Epifcopal , d’où  il  s’éleva 
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une  11  terrible  Incendie , qu’outre 
3 ff.  maifons,  que  le  feu  confuma, 
il  mit  encore  en  cendres  tout  ce 
qu’il  y avoit  de  charpenterie  à la 
Cathédrale , il  ruina  les  Orgues, 
& caufa  plufieurs  autres  pertes 
très  conlidérables.  Le  plomb  du 
toit,  que  ce  feu  fondit,  coula  juf- 
que  dans  la  Brufch.  KônigshofL 
dans  fon  Manufc.  p,  x i ScMlt^ 
p.  f(S4,  Schad,  p,  if. 

En  1 3 5” 5.  & Ç7.  il  y eut  à Strasbourg 
& à Bâle  un  u terrible  tremble- 
ment de  terre,  que  la  Tour  & la 
Cathédrale  en  fouffrirent,  & quan- 
tité de  maifons  tombèrent  en  rui- 
ne , de  forte , que  les  Bourgeois 
furent  obligés , de  drelfer  des  ten- 
tes hors  de  la  Ville  pour  y cher- 
cher leur  azile:  ce  fut  à cette  oc- 
calion  , & en  vûe  de  détourner 
de  pareils  maux  delà  Ville,  que 
le  Clergé  & la  Bourgeoifie  firent 
Vœu  d’aller  tous  les  ans  en  Pro- 
ceffion , & de  diftribuer  des  au- 
mônes, le  jour  de  la  StXuc^K'érngsm 
hoff, p,'}6i^  Kkinlaw.  p,  é'o. 
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En  IJ 84*  il  arriva  une  autre  Incendie 
auprès  des  Orgues , par  un  feu, 
qu’on  y entretenoit  pour  les  rac- 
commoder , dont  nôtre  Edifice 
éprouva  de  trilles  effets,  Schilt, 
p,  276*  Kleinlaw,  7i* 

En  1397.  il  s’éleva  encore  une  grande 
Incendie  par  un  orage  , & la  Ca- 
thédrale en  fut  de  nouveau  endom- 
magée. Schad^  p,  20. 

En  if  53.  elle  fut  encore  endommagée 
par  un  orage.  Scbad,  P*  ®i. 

En  If 40.  un  affreux  orage  vint  avec 
tant  d’impétuofité , qu’il  enleva 
de  defîus  la  Plaite- forme  le  cou- 
vercle de  cuivre , qui  pél'e  ? f o* 
livres  & le  porta  jufljue  fur  ietoit 
de  plomb,  où  il  fit  beaucoup  de 
ravage.  Scbad.  p^xi. 

En  ifé2,  la  Couronne  fut  endomma- 
gée par  le  Tonnere. 

En  if6f.  la  Couronne  fut  mife  en  fi 
mauvais  état  par  le  Tonnere,  que, 
de  peur  qu’elle  ne  tombât  tout  à 
fait , on  fut  obligé  d’en  faire  la  ré- 
paration à grands  frai9. 

En  I f68,  le  feu  du  Ciel  tomba  dans  le 
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Chœur,  brûla  la  toiture  & fondit 
le  plomb,  le  même  jour,  que  Jean 
Comte  de  Manderfcheid  fut  in- 
thronifé  Evêque  dans  la  Cathédra- 
le , au  rapport  d’une  Chronique 
m.anufc. 

En  I C74.  lin  coup  de  Tonnere  entremê- 
lé de  Grêle  & d’Eclairs  avec  un 
tremblement  de  terre  tomba  fou- 
. dainement  dans  la  Cathédrale  en 
y laifîant  de  trilles  marques  de 
fon  effet.  S(had-p^22^ 

En  iç84*  le  feu  du  Ciel  étant  tombé 
fur  la  cloche  de  l’Horloge,  & le 
marteau,  tombant  en  même  tems 
pour  frapper  les  heures,  fut  fondu 
& colé  contre  la  cloche. 

En  1626,  le  feu  du  Ciel  tomba  de  re- 
chef fur  la  Couronne,  & y fit  un 
lï  terrible  ravage  , que,  pour  en 
réparer  la  perte , il  fallut  abattre 
la  Tour  à 28,  pieds  de  hauteur 
& l’élevant  dans  la  même  forme 
qu’elle  étoit , on  y ajouta  un  pied 
de  plus  , qu’elle  n’avoit  aupara- 
vant. Les  frais  de  cette  répara- 
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tion  fe  montèrent  à 6ooo-  livres* 

Heckler  dans  fes  Afanufc^ 

Ce  fut  en  16^4.  le  6.  Juin,  que  le  plus 
horrible  coup  de  Foudre  vint  fe 
lancer  fur  cette  Toür,  avec  plus 
de  véhémence  , que  jamais , 
pour  y porter  la  dernière  dé- 
folation  ; car  elle  en  fut  telle- 
ment endommagée  & prefque  en- 
tièrement ruinée  jufqu’aux  8.  pe- 
tits Ffcaliers  , fans  parler  de  ce 
qu’elle  fouffrit  tout  du  long  par 
les  pierres,  qui  tombèrent  de  ce 
coup  fatal  jufques  fur  la  place, 
qu’il  fallut  en  abattre  <8*  pieds. 
L’Architeéte  Heckler  employa  en- 
fuite  trois  années  entières  pour 
réparer  cette  perte,  en  la  remet- 
tant dans  l’êtat,  où  nous  la  voyons 
aujourd’hui  : il  fut  encore  ajouté 
un  pied  & demi  à fa  hauteur. 

En  1714.  & 1721.  le  marteau  fut  dere- 
chef fondu  & colé  contre  la  cloche 
de  l’Horloge  par  le  feu ''du  Ciel, 
dont  on  voit  encore  les  marques. 


En 
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le  5.  Août,  la  Tour  de  la  Cathé- 
drale a été  effroyablement  agitée 
par  le  Tremblement  terrible  dudit 
jour,  & fuivant  le  fentiment  de 
quelques  uns,  déplacée  d’un  pied 
de  fa  fituation,  mais  fubitementre- 
mife  dans  fa  première  place.  Voyez 
les  Ephem.  natur.  CurieuÊ  Tom. 
Il,  pag.  400.  & feq, 

1744.  foudre  tomba  neuf  fois  dans 
la  Cathédrale,  dans  une  heure  de 
teras,  & y caufa  de  dommages  con- 
fidérables  de  tous  cotés , qui  ont 
été  réparés  au  mieux,  par  Erlacher, 
l’Architede. 

En  1774.  le  1 7.  Juin,  entre  huit  & neuf 
heures  du  foir,  la  Tour  fut  telle- 
ment endommagée  par  la  foudre 
& un  affreux  orage , qui  vint  avec 
tant  d’impetuofité  qu’il  enleva  & 
brifa  la  Boule  dorée.  Mais  en  fuite, 
une  autre  de  pierre  fut  mife  à fa 
place. 
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Deux  terribles  coups  de  foudre  quiontpref 
que  totalement  ruiné  la  Cathédrale  , 
qui  luy  ont  caufé  un  dommage  irrepa^ 
rable. 

jEn  I7f5>.  le  27.  Juillet  apres  midy , un 
quart  après  une  heure  , un  coup  de 
foudre  tomba  fur  le  grand  toit  de 
plomb  delà  Cathédrale,  qui  cou- 
vroit  i’Eglife  depuis  le  Chœur  juC- 
qu’à  la  grande  Porte  , lequel  avoit 
abbattu  auparavant  quelques  pier- 
X res  de  la  Tour,  qui  fut  rapidement 
mis  en  flamme,  deforte  que  le 
Plomb,  par  la  grande  chaleur  a été 
totalement  fondu  , dans  un  quart 
d’heure  d’une  extrémité  à l’autre, 
tout  le  toit , & tout  ce  qui  étoit 
de  bois,  à compter  de  la  Tour  aux 
Cloches,  jufqü’à  l’autre  Tour  oélo- 
gone,  nommée  la  Mitre,  qui  cou- 
vre le  maitre  autel,  a été  confumé 
par  les  flammes.  Vers  les  trois 
heures  le  feu  attaqua  ladite  Tour, 
& il  n’y  avoit  pas  moyen  d’en 
éteindre  les  flammes.  Une  des 
huit  Pyramides  de  pierre , brifa  en 


( O ) 147 

tombant  la  voûte  de  la  grandeSaÜe, 
dans  laquelle  on  garde  les  orne- 
raens  de  i’Egîire , lefqueis  par  bon- 
heur ont  été  faüvés  & tranfpor- 
tés:  Une  autre  de  ces  Pyramides, 
dont  les  pierres  étoient  pareille- 
ment rougies  & echauftées  par  le 
feu  & le  Plomb  fondu,  tomba  la 
nuit  entre  onze  heures  & minuit, 
fur  le  premier  arc  de  la  voûte,  au- 
delTus  du  grand  Efcalier  du  Chœur, 
& îecrafà,  & on  fut  obligé  dé  met- 
tre de  footieos  fous  les  fix  autres 
qui  refterent , & qui  menacèrent, 
aufîi  de  tomber,  vû  que  les  pier- 
res ont  été  calcinées  & confümées 
par  le  feu  , lerqueiles  , depuis  ce 
tems  là  , furent  abbatuës  avec 
beaucoup  de  foin  & de  travail* 
Les  autres  toits  de  plomb  & de 
Cuivre  de  la  Cathédrale , refterent 
dans  leur  entier  ; le  feu  chercha 
differentes  fois  de  gagner  le  bois 
de  la  Tour  aux  Cloches  , mais  à 
caufe  du  prompte  fecours,  il  n’a 
pii  luy  caufer  la  moindre  dcterio- 
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ration , il  n’y  a que  le  maître  Autel 
qui  fut  endommagé  par  le  plomb 
fondu,  qui  couioit  d’enhautpar  une 
ouverture , qui  fut  immédiate- 
ment audelTus  de  la  Couronne  qui 
couvroit  les  quatre  Colomnes  de 
marbre;  les  ornemens  del’Kglife, 
les  Archives , & le  Trefor,  l’hor- 
loge , la  grande  Chaire  & les  Or- 
gues refterent  fans  aucun  dom- 
mage. Il  y a en  outre  un  grand 
bonheur,  de  ce  qu’aucun  accident 
fâcheux  eft  arrivé  a perfonne  par 
les  flammes  de  cette  incendie , ni 
par  les  deux  voûtes  qui  furent 
ecrafées  , & qui  tombèrent  dans 
l’EgÜfe.  La  Saüe  des  Archives, 
qui  eft  vis-à  vis  de  celle  ou  les  or- 
nemens de  i’Eglife  font  gardes, 
les  quatre  vSacriilies  & la  grande 
Salie  du  Chapitre,  refterent  fans 
être  er^ommagées. 

Le  If.  Oiftobre  après  midy , un  quart 
après  quatre  heures  , un  coup  de 
foudre  tomba  de  nouveau  fur  la 
Cathédrale  ; & par  les  coups  ter- 
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ribîes,  la  Couronne  de  la  Tour, 
fut  expofée  aux  accidents  les  plus 
dangereux  : vers  le  Magazin  au 
Sel , la  foudre  coupa  les  Têtes, 
comme  avec  un  Sabre,  à cinq  Py- 
ramides , & différentes  parties  de 
la  Tour , audelTous  des  Efcaliers 
tournants , qui  furent  conlidera- 
blement  endommagées , fans  par- 
ier de  ce  que  lès  Boutiques  & 
maifons  à l’entour  de  la  Cathé- 
drale ont  fouffert  par  les  pierres 
qui  en  tombèrent  copieufement: 
on  crut  le  premier  jour  d’être 
obligé  d’enlever  la  Couronne, avec 
la  partie  fuperieure  de  'la  Tour, 
pour  prévenir  un  plus  grand  mal- 
heur , qui  auroit  pû  naitre  par 
l’impetuofîté  des  vents  : & après 
avoir  foigneufenient  examiné  ces 
pièces , il  le  préfenterent  des  ou- 
vriers de  bonne  volonté,  qui  fou- 
tinrent  la  Couronne  avec  de  pou- 
tres , qui  aidèrent  de  cette  fa- 
çon à pouvoir  raccommoder  le 
dommage:  aucun  accident  fâcheux 


iço  ‘<0S>  ( O ) 

arn'va  dans  l’interieur  de  l’Eglife, 
ptii  Tonne  rTy  fut  bieiTée,  & le  feu 
n’y  a pris  nulle  parc , quoicju’on 
ayt  iüoné  & battu  îe  Tociin.  Les 
Lclaires  pouvoient  être  compa- 
rées aux  flammes  qui  furent  agi- 
tées par  les  vents  , les  maifonsdu 
voifinage  fe  prefenterent  comme 
s’ils  étoient  en  Feu  , & les  coups 
frequents  de  la  foudre  retfemble- 
rent  aux  trembiemens  continus 
de  terre.  Foute  la  ville  fut  inife 
dans  la  derniere  confternation  , & 
chacun  fut  plein  d’anxieté  , par- 
ceque  cette  terrible  tempete  ne 
voulut  prendre  fin,  & qui  mena- 
cea  plus  que  jamais  la  ruine  to- 
tale de  la  Cathédrale, 

Le  Toit  précèdent  de  plomb,  qui 
fut  confuniG  par  les  fiarnmes , fut 
couvert  de  Cuivre  avec  beaucoup  de 
frais  & de  dépens,  de  même  la  Mitre, 
qui  fut  precedement  aulfi  couverte  de 
plomb  , eft:  aduellement  achevée  & 
couverte  de  lames  dudit  métal , fur 
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î la  quelle  ii  y a un  beau  Balcon  en- 
touré d’un  grillage  de  fer. 

I Ce  feroit  abufer  de  la  patience  du 
Ledeur , que  de  vouloir  rapporter 
ici  tout  ce  que  cet  Edifice  a fouffert 
par  l’injure  des  Tempêtes  , depuis 
qu’il  eli:  bâti  : il  faut  donc  couper 
court  pour  aller  au. 
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QUATORZIEME 

ET  DERNIER  CHAPITRE 

Des  Renouvellemens  & Répa- 
rations  de  la  Cathédrale  6c 
de  la  Tour. 


■-  - M 


$ÿ  E |*n  i4ff.  Jolie  de  Wormbs 
À conftruifit  un  nouveau 
Chœur  de  pierres  de  tail- 
les, à quoi  il  employa  f.  années  en- 
tières. Heckler  dans  fes  Manufc, 


En  i4f9.  les  voûtes  furent  raccom- 
modées & renouvellées  : on  fit 
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une  nouvelle  toiture  , qui  fut  cou- 
verte de  plomb.  Schad, 

En  i486,  on  drefla  la  voûte  du  Choeur. 
Schad,  17. 

En  If  15'.  fous  l’Evêque  Guillaume 
de  Hohenftein  on  bâtit  la  Cha- 
pelle de  St.  Martin  ; le  toit  en 
fut  couvert  de  cuivre  & orné  de 
plufieurs  boules  dorées  au  feu, 
comme  il  fe  voit  encore  de  nos 
jours. 

L’année  fui  vante  on  drelTa  les  Contre- 
forts  de  cette  Chapelle  , ce  que 
l’on  voit  par  la  datte , qui  y eft 
" marquée. 

En  I f6f.  la  Couronne  de  la  Tour 
endommagée  par  le  Tonnere, 
fut  réparée. 

En  If 71.  on  répara  le  toit  du  Chœur, 
& les  Efcaliers  , qui  avoient  été 
frappés  & endommagés  par  la 
foudre. 

K f 
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11  s’efl;  fait  depuis  diverP^s  répara- 
tions & reruHJveilemens  à cet  Kd^fice, 
l'j’y  aïint  presque  eu  aucune  année, 
où  il  rieût  eifuyé  des  fecoulfes  par  les 
orages,  & les  vents,  aulfi  n’a-t-on  ja- 
mais nvam|ué  d’y  remédier  fur  le 
champ  ; pratique  louable , qui  s’ob- 
ferve  encore  de  nos  jours  avec  beau- 
coup de  foin  & d’application. 

L’on  trouve  un  plus  ample  détail 
fur  les  matières  de  ce  Chapitre  dans 
la  Chronique  de  Kônigshoffen  ci-de- 
vant  Prêtre  & Chanoine  de  St.  Tho- 
mas à Strasbourg , la  quelle  il  écri- 
vit vers  l’an  1580.  elle  confifte  en 
grandes  feuilles  de  parchemins, 
l’Original  en  ell  confervé  à la  Fa- 
brique, 

La  Chronique  de  Schilter  , qui  a 
fait  Imprimer  celle  de  Kônigshoffen, 
en  l’augmentant  de  remarques  très 
utiles  en  i6p8.  fervira  encore  à ce 
fuiet. 


( O ) 15^ 

De  même  que  la  défcription  de  la 
Cathédrale  par  Schadœus,  Mioiftre 
Luthérien  de  St.  Pierre  le  vieux  à 
Strasbourg  , Imprimée  en  1617. 

Enfin  la  Chronique  de  Bernard 
Hertzog  Bailli  de  W erth , Imprimée 
en 

GLORIA  ÎNEXCELSISDEO, 
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LA  HAUTEUR  DE  LA  TOUR 
D£  S TRASBOU  RG 

Démontrée  par  trois  Triangles  reûan- 
gî es  exprimés  par  trois  R acines  quar- 
rées  conformément  à la  47.  Propo- 
fition  du  i.  Liv.  d’Euclide. 


1 Les 

S coces. 

I.Triang,  Piédsl 
de  Strasbourg.!  Pouces. 
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Les  Géographes  connoîtront  par  cette 
Réglé,  fans  le  fecoursdesf  .ogarithmes, 
lajufte  diftance  de  trois  Endroits;  par 
exemple  de  Strasbourg  à Paris  & 
Mayence  & de  Mayence  à Parfs,  &c. 
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PREUVES  DEMONSTi'lATlVES 


De  la  jufteOe  des  Racines  quarées  de 
chaque  Triangle  par  la  Regiede  trois: 
on  connoîtra  par  la  Baie  A.  le  côté  B. 
&par  Je  côté  B.  la  ligne  diagonale  C* 
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Preuves  du  lîL  Triangle. 


24 

«f 

26'^.  P P ' 

ou  s69i84>  ^ 

6 

[ 0 P 

I _9_ 
lî 

-,r 

49  ^ 

î 

1 lî 

1*7  V 

OU  1067220, 

P P 

P P \ 

Il  y a des  démoiiftrations,  pour  former 
fur  chaque  NTmbre  donné  des  Tri- 
angles, exprimés  par  trois  Racines 


qoarrees. 

Dieu  a créé  toutes  cliofes  avec  Me» 
fure,  Kombfe  & Poid.  si.aî. 
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Fondations  pour  la  Cathédrale  i ^ 
Fonts  Baptismaux  92 

Fronhoff  i c 

(I 


Gardes  de  la  Tour  & leurs  fonélions,  97 
Geiler,fes  Epitaph  &Portrait  i îo,&lq. 
Grues  de  la  Cathédrale  lof 


( b ) ^ 

H. 


Hammerer  Archite6;e  êi 

Heckler  Architede  14 

Henneberg  ( le  Comte  de  ) i ?o 
Hertzog,  fa  Chronique 
Hofloge  dans  i’EgU!e,radeft:ription 71 
furie  Fron-hofF  46 

Hültz  Architede 

I. 

Jérufalem  repréfentée^  53 

Imprimerie  inventée  î6'3*&  feq» 

Imprimeurs  ( les  PrineipauK  ) 138 

Juifs  traîtres  • 97 

empoifonnent  les  puits  98 

brûlés  ibid. 

K. 

KônigshofFen  i5'4 

Krâufelhorti  97 

Krutzmann  9.  & 100 

L. 

Leon  IX.  Pape 

L’hermino  Brodeur  ^3 

ic^oge  du  garde  de  la  Cathédrale  95- 

L Men- 


^ c O ) 

M. 

Mentélin  prémier  Imprimeur  134 

Ton  Epitaphe  i ^ f 

fa  mort  ibid. 

Meûnier  à Cheval  95 

Montagne  des  oliviers  fi 

Monument  de  Mentelin  1^5* 

O, 

Orgues  ( les  grandes  ) 6z 

les  petites  f 8 

Ornemens  <3.&f4 

E 

Pierres  de  taille  pour  la  Cathédr.  i f 
la  plus  petite  94 

la  plus  tendre  95" 

Pilier  près  de  l’H  orloge  9 î 

Portail  ( le  grand  ) & fa  défcript.  5 s 

& feq. 

fur  la  droite  44 

Portail  fur  la  gauche  45* 

du  côté  du  FronhofF  46. 47 • & feq. 
de  St.  Laurent»  ^ 48 

Porte  d’ Airain  42 

Porte- v(MX  98 

Puits  , 9 ? 

R. 


^ ( O ) (?^ 

R. 

Reliques  données  à la  Catliédr,  14 

RenouveÜeraens  de  la  Cathédr.  içz 
Revènus  des  Canonicats  augmentés  1 5^ 
-Roi  du  Chœur  16 

Rofe  de  vitrage  ‘ 27.&87 

Roue  àguinder,  à Pofage  desgardes^S 
Rudolphede  Habsbourg  ^ i 

S. 

Sabath  des  forciers  ^9 

Sabine  Fille  d’Ervi'u 

S^crifties  5:1 

St.Arbogafte  . 46 

St  Pierre  le  Jeun©  i «S 

St  Sépulcre 

Schadæus  ' 1^5' 

Schilter  ibid, 

Schwôr-briefF  154 

Statue  fur  la  galerie  à côté  de  FHor- 

loge  94 

de  la  vierge  fur  la  eroix  de  la 
Tour  z6 

ôtée  ^ 31 

où  pofée  4^ 

deSt  Jean  taillée  par  Sabine  47 
Stimmer  peintre  7f 


( O) 

T. 

Tombeau  de  l’Evêque  Berthold  25- 
Tour  quand  & par  qui  commencée  zi 
quand  & en  combien  de  tems 
achevée  . 26 

■ Son  exade  défcription  ibid, 

fa  hauteur &fesdégrés  30 

lés  Dimenfions  3 3 

fes  Fondemens  22 

manière  de  trou  ver  fa  hauteur 

35"»  & iS^ 

palTe  celle  de  St.  Pierre  de 
Rome  - 35’ 

celle  de  St.  Etienne  de  Vien- 
ne en  Autriche  ibid. 

Seconde,  qu’on  de  voit  élever  2 8 
Tremblement  de  terre  10 1 

Triangle  15-7 

Twinger  prémier  Ammeiftre  1 3 j 

V. 

Vitrages  peints  Expliqués  78»&feq, 

Fin  de  la  tahle^ 


